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La seance est ouverte a 11 h 45. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

La situation au Timor oriental 

Rapport du Secretaire general sur 
l’Administration transitoire des Nations Unies 
au Timor oriental (S/2000/738) 

La Presidente ( parte en anglais ) : J’informe les 
membres du Conseil que j’ai regu des representants de 
l’Australie, de l’lndonesie, du Japon, de la Nouvelle- 
Zelande et du Portugal des lettres dans lesquelles ils 
demandent a etre invites a participer au debat sur la 
question inscrite a l’ordre du jour du Conseil. Suivant 
la pratique etablie, je propose, avec l’assentiment du 
Conseil, d’inviter ces representants a participer au de¬ 
bat, sans droit de vote, conformement aux dispositions 
pertinentes de la Charte et a Particle 37 du reglement 
interieur provisoire du Conseil. 

En Pabsence d’objection, il en est ainsi decide. 

Sur 1’invitation de la Presidente, Mine Wensley 
(Australie), M. Wibisono (Indonesie), M. Ko- 
bayashi (Japon), M. Powles (Nouvelle-Zelande) 
et Mine Paiva (Portugal) occupent le siege qui 
leur est reserve sur le cote de la salle du Conseil. 

La Presidente (parle en anglais ) : Conformement a 
Paccord auquel il est parvenu lors de ses consultations 
prealables, et en Pabsence d’objection, je considere 
que le Conseil decide d’inviter M. Hedi Annabi, Sous- 
Secretaire general aux operations de maintien de la 
paix, conformement a Particle 39 de son reglement 
interieur provisoire. 

En Pabsence d’objection, il en est ainsi decide. 

J’invite M. Annabi a prendre place a la table du 
Conseil. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. Le 
Conseil de securite se reunit conformement a Paccord 
auquel il est parvenu lors de ses consultations preala¬ 
bles. 

Les membres du Conseil sont saisis du rapport du 
Secretaire general sur PAdministration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental, document 
S/2000/738. 


Je donne la parole a M. Annabi. 

M. Annabi ( parle en anglais ) : Comme la Presi¬ 
dente du Conseil vient de le dire, les membres du 
Conseil sont saisis du rapport du Secretaire general en 
date du 26 juillet 2000, qui offre un compte rendu de- 
taille de l’evolution de la situation au Timor oriental au 
cours des six derniers mois. Je me contenterai done de 
souligner quelques unes des questions les plus impor- 
tantes figurant dans le rapport. 

La situation d’urgence humanitaire a laquelle a du 
faire face l’ONU suite a la consultation populaire orga- 
nisee en aout de l’annee derniere a ete essentiellement 
reglee, mais la reconstruction des infrastructures de- 
truites du Timor oriental et la remise sur pied de servi¬ 
ces publics a partir de rien represented des taches im- 
menses. Des progres notables ont ete realises, et les 
structures de gestion des affaires publiques et 
d’administration sont desormais en place. Toutefois, il 
reste encore beaucoup a faire pour relancer l’economie 
et ameliorer Poffre de services de base, tout en mainte¬ 
nant un environnement stable en matiere de securite. 
La situation des refugies au Timor occidental suscite 
des preoccupations de plus en plus vives. 

La situation des refugies au Timor occidental 
continue de susciter de vives preoccupations. 

J’evoquerai, tout d’abord, la situation politique. 
Au cours des six derniers mois, nous avoirs constate le 
partage de la prise de decision politique. Les mesures 
les plus importantes a cet egard ont ete la creation d’un 
Cabinet de transition dont la moitie des membres sont 
des chefs timorais de departements gouvernementaux, 
et l’instauration du Conseil national. Pour la premiere 
fois, le Cabinet permet aux Timorais d’assumer des 
responsabilites gouvernementales. Le Conseil national 
entend elargir la participation au processus de consul¬ 
tation legislative en incluant de nouvelles couches de la 
population qui n’etaient pas directement representees 
dans l’organe precedent, le Conseil consultatif national. 
Le Conseil national comprendra des membres des dis¬ 
tricts ruraux dont les conditions de vie sont fort diffe- 
rentes de celles de la population de la capitale, Dili. 

La tache immediate est de veiller a ce que le 
Conseil national soit constitue de telle sorte qu’il parti - 
cipe d’un processus d’edification de consensus, etant 
donne que, pour la premiere fois, le Timor oriental 
connait une activite politique et des debats ouverts. 
Nous devrions notamment ecouter attentivement les 
jeunes et les etudiants qui ont ete si actifs dans le mou- 
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vement en faveur de l’independance et qui expriment 
de plus en plus fortement leurs exigences. Comme le 
Secretaire general l’a souligne, il faut d’urgence faire 
preuve de plus de tolerance a 1’egard des organes poli- 
tiques qui se trouvent hors de la large protection du 
Conseil national de la Resistance timoraise (CNRT) 
ainsi que des groupes religieux et des minorites ethni- 
ques. 

Le CNRT, coalition la plus importante et la plus 
representative des forces politiques au Timor oriental, 
tiendra sa conference en aout, le mois prochain done. II 
s’agira d’une reunion politique publique tres impor¬ 
tante qui devrait faire progresser sensiblement le debat 
sur les questions cles de la nouvelle constitution et du 
calendrier pour les elections politiques. Le grand defi 
politique a relever durant cette periode est de maintenir 
l’unite d’objectif parmi les Timorais tout en assurant la 
promotion de la participation politique la plus large 
possible. Cette annee a ete marquee par un certain 
nombre de manifestations et de protestations politi¬ 
ques, portant essentiellement sur l’emploi et les ques¬ 
tions economiques. Fort heureusement, elles n’ont pas 
grandement trouble i’ordre public. 

J’evoquerai maintenant les relations avec 
l’lndonesie. Comme l’a dit le Secretaire general dans 
son rapport, les relations avec le Gouvernement indo- 
nesien se sont considerablement ameborees. Toutefois, 
un certain nombre de problemes cruciaux restent en 
suspens. La question centrale, qui exige une attention 
et des mesures urgentes, concerne les refugies au Ti¬ 
mor occidental. La situation tres insatisfaisante des 
refugies dans les camps au Timor occidental se reflete 
dans les priorites etablies par le Haut Commissariat des 
Nations Unies pour les refugies (HCR) afin de garantir 
la securite des refugies et de ses propres equipes hu- 
manitaires. L’une de ces priorites consiste a separer les 
anciens soldats, membres de la police et fonctionnaires 
indonesiens de la masse des refugies. Le fait de n’avoir 
pu garantir une situation de securite dans les camps de 
refugies est illustre par le recent retrait du personnel du 
HCR des camps a la suite des attaques dont il a fait 
l’objet. Manifestement, ce n’est pas la un contexte qui 
permet aux refugies de prendre librement des decisions 
au sujet de leur retour ou de leur reinstallation ailleurs. 

Il faudrait encourager le Gouvernement indone- 
sien a mettre immediatement fin a l’influence des mili- 
ces dans les camps de refugies et a leurs activites dans 
la zone frontaliere. L’existence persistante des milices 
favorables a l’integration et leur capacite evidente 


d’operer le long de la frontiere sont au coeur de la 
question cruciale de la securite frontaliere. A cet egard, 
je voudrais preciser qu’hier, a Geneve, le Haut Com- 
missaire pour les refugies a souligne sa preoccupation a 
propos de la situation des refugies et du personnel du 
HCR au Timor occidental et a publie un document de 
base que nous communiquerons volontiers au membres 
du Conseil qui sont interesses. 

Alors que la securite est demeuree stable dans le 
reste du pays, ce qui a permis un reduction initiale des 
effectifs des contingents de la Force de maintien de la 
paix, composante militaire de 1’Administration transi- 
toire des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO), 
au cours des six derniers mois les periodes de calme 
ont ete suivies de violents incidents et d’incursions par- 
dela la frontiere. Cette situation a, malheureusement, 
atteint son point culminant au debut de cette semaine 
avec le meurtre d’un membre neo-zelandais du contin¬ 
gent de i’ATNUTO dans le district de Cova Lima, situe 
a la frontiere meridionale du Timor occidental. A la 
demande des autorites indonesiennes, un enquete 
conjointe avec l’ATNUTO commencera lundi. 

A cet egard, je voudrais, au nom du Secretaire 
general, exprimer nos plus vives condoleances a la fa- 
mille du soldat neo-zelandais qui a ete tue au cours de 
cet incident. J’exprime egalement toute notre sympa- 
thie aux collegues de la victime qui oeuvrent sur le 
terrain avec l’ATNUTO. 

J’evoquerai maintenant la question de l’ordre pu¬ 
blic. Une recrudescence inquietante des vols et des de¬ 
bts accompagnes de violences a ete constatee, princi- 
palement a Dili ou sevissent des gangs de jeunes. Au 
mois d’avril dernier, a la suite d’une bagarre entre 
gangs, la decision a ete prise de mettre a la disposition 
de la police de l’ONU des armes de poing en cas de 
necessite. Reduire le chomage urbain et les mouve- 
ments de populations des campagnes vers les vibes - 
causes principales, semble-t-il, des problemes - de- 
meure une priorite. 

L’evolution de l’etat d’esprit de la population est- 
timoraise a propos des moyens de la future defense de 
l’Etat independant a conduit a commander une etude 
sur les besoins en la matiere ainsi que sur leur inci¬ 
dence financiere et pratique sur le Timor oriental. Cette 
etude, comme le savent les membres du Conseil, est 
effectuee par le King’s College de Londres. L’equipe 
acheve actuellement ses travaux au Timor oriental. En 
attendant le rapport final de cette equipe, nous crayons 
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comprendre que trois options seront proposees. Selon 
ces options, le FALINTIL sera au coeur d’une nouvelle 
force de defense ou de securite, qui aura besoin d’une 
aide internationale et d’une formation importantes. En 
attendant, des dispositions ont ete prises pour subvenir 
aux besoins fondamentaux des soldats des FALINTIL, 
dont un certain nombre ont ete autorises a partir en 
conge dans leurs foyers. 

Le Secretaire general indique dans son rapport 
que les meilleures garanties d’un avenir sur pour le 
Timor oriental reposent sur des relations saines avec 
les pays de la region, notamment l’lndonesie. A cet 
egard, je dois dire que, sur l’invitation du Gouverne- 
ment thai'landais, une delegation du Timor oriental 
composee de M. Vieira de Mello, de M. Xanana Gus- 
mao et d’autres personnalites, a assiste a la reunion 
annuelle des ministres des affaires etrangeres de 
l’Association des nations de l’Asie du Sud-Est 
(ANASE) qui s’est tenue en Thailande, les 24 et 25 
juillet. 

Je vais maintenant parler brievement de la situa¬ 
tion economique. Etant donne l’ampleur de la destruc¬ 
tion et des perturbations survenues au Timor oriental a 
la suite de la consultation populaire de l’annee der- 
niere, la relance de l’economie constitue de toute evi¬ 
dence une tache de longue haleine qui se poursuivra 
bien apres l’independance. La reconstruction de bati- 
ments essentiels se poursuit, mais pas aussi rapidement 
que beaucoup le souhaiteraient. Cependant, nous som- 
mes encourages qu’il ait ete possible d’en arriver a une 
entente avec les dirigeants politiques du Timor sur un 
modeste budget de 59 millions de dollars pour Tan 
prochain. Cela exigera qu’une subvention additionnelle 
soit accordee a partir des contributions volontaires. Je 
tiens d’ailleurs a saisir cette occasion pour remercier 
les donateurs de l’appui qu’ils ont manifesto depuis la 
Conference de Tokyo l’annee derniere et durant la re- 
cente Conference qui s’est tenue a Lisbonne le mois 
dernier. 

Pour terminer, je voudrais dire que, lorsque nous 
faisons une retrospective des six derniers mois, nous 
pouvons tous etre satisfaits des progres que l’ATNUTO 
a pu realiser, meme si elle n’a pas encore atteint sa 
pleine capacite. Elle a contribue a attenuer la crise sus- 
citee par la violence et la destruction de l’annee der¬ 
niere; elle a maintenu la securite; elle a jete les bases 
d’une administration efficace; et, surtout, elle a etabli 
des relations fondees sur le respect mutuel et la 
confiance avec les Est-Timorais. En meme temps, les 


six derniers mois ont confirme le fait que la tache que 
les Nations Unies et la communaute internationale ont 
entreprise au Timor oriental constitue veritablement un 
defi redoutable et que, comme je l’ai indique au debut 
de mon expose, nous avons encore beaucoup de travail 
a faire. 

L’engagement de la communaute internationale 
au Timor oriental devra se poursuivre bien apres 
l’independance, que les Est-Timorais esperent obtenir 
d’ici la fin de l’annee prochaine. L’ATNUTO continue- 
ra de faire tout son possible, avec l’appui du Conseil, 
pour aider les Est-Timorais a se preparer a ce defi. 

M. Chowdhury (Bangladesh) (parle en anglais ) : 
Ma delegation souhaite vous remercier, Madame la 
Presidente, d’avoir organise cette seance publique sur 
la situation au Timor oriental. Je voudrais tout d’abord 
remercier M. Annabi d’avoir presente le dernier rap¬ 
port du Secretaire general et d’avoir fait quelques ob¬ 
servations supplementaires. 

Le rapport du Secretaire general fait etat de nom- 
breux faits nouveaux importants survenus au Timor 
oriental au cours des six derniers mois. Nous sommes 
tres heureux de reconnaitre encore une fois le role cru¬ 
cial que TAdministration transitoire des Nations Unies 
au Timor oriental (ATNUTO) joue sous la direction 
eclairee du Representant special du Secretaire general, 
M. Sergio Vieira de Mello, afin de relever les nom- 
breux defis qui se posent sur le territoire du Timor 
oriental. II nous a parle le mois dernier de l’idee 
d’accroitre la participation des dirigeants est-timorais a 
la gouvernance. Nous appuyons cette initiative, car 
nous avons toujours ete d’avis que les Est-Timorais 
devaient s’approprier les efforts de developpement. Par 
consequent, nous nous felicitons de la creation d’un 
Conseil national qui remplace le Conseil national 
consultatif. II s’agit d’un progres important afin d’en 
arriver a une gouvernance democratique et representa¬ 
tive. 

Meme si la nature vive de l’expression politique 
n’a rien de surprenant pour la population du Timor 
oriental qui traverse une periode turbulente, nous vou- 
drions mettre en garde les dirigeants et ceux qui fagon- 
nent l’opinion publique : ils doivent faire tout leur pos¬ 
sible pour eviter toute intolerance a l’egard de 
l’expression politique ainsi que des sensibilites reli- 
gieuses et ethniques. Nous faisons cette mise en garde 
parce que nous notons certaines tendances dans ces 
directions. Nous souscririons pleinement aux initiatives 
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de l’ATNUTO dans les domaines de l’education civi- 
que et politique, ainsi que de 1’etat de droit. 

Nous notons egalement avec satisfaction que la 
politique d’information et de communication de 
l’ATNUTO est en voie d’etre renforcee. A notre avis, 
cela est crucial non seulement pour accroitre la 
confiance a 1’egard des activites de l’ATNUTO, mais 
egalement pour inculquer a la population du Timor 
oriental le respect des droits des autres. Le role joue 
par les consultations etroites avec des interlocuteurs, 
quant a la tolerance a 1’egard des vues des autres grou- 
pes politiques, est indeniable. II serait cruellement iro- 
nique que la minorite d’hier ne reussisse pas a adopter 
une culture de tolerance a 1’egard de la minorite 
d’aujourd’hui et ait recours a l’intimidation. 

Tout comme lors de la derniere seance, on nous a 
parle du probleme persistant de Tactivite des milices. 
Au cours des quelques dernieres semaines, les posi¬ 
tions de 1’ATNUTO ont ete attaquees et, tres recem- 
ment, un Casque bleu a ete tue par balle. Nous saisis- 
sons cette occasion pour offrir nos sinceres condolean- 
ces a la famille eprouvee, et pour saluer son courage et 
son attachement a une noble cause. Nous offrons nos 
condoleances au Gouvernement de la Nouvelle- 
Zelande, le pays d’origine de ce Casque bleu. Nous 
sommes tres preoccupes par cette tendance dangereuse, 
qui risque de reduire a neant les progres accomplis jus- 
qu’a maintenant par TATNUTO, ainsi que d’attenuer la 
bonne volonte et la cooperation dont a fait preuve le 
Gouvernement indonesien. Nous reconnaissons les ef¬ 
forts determines deployes par le Gouvernement indone¬ 
sien a cet egard. De toute evidence, il faut faire beau- 
coup plus pour mettre fin, une fois pour toute, a 
Tactivite continue de la milice dans les zones frontalie- 
res du Timor oriental. Nous sommes confiants que le 
Gouvernement indonesien considerera cette question 
en priorite et prendra les mesures qui s’imposent. 

Nous sommes egalement tres preoccupes par la 
serie d’attaques recentes lancees contre les biens et le 
personnel du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies (HCR). Leur surete et leur securite 
sont au coeur de nos preoccupations, car nous estimons 
qu’ils jouent un role clef dans Tensemble du processus 
consistant a assurer le retour rapide des refugies au 
Timor oriental. II incombe aux autorites indonesiennes 
d’assurer la securite de tous les travailleurs qui fournis- 
sent une assistance au Timor oriental, et de proteger les 
camps de refugies contre les attaques incessantes des 
elements armes. Ces incidents recurrents ne sont pas de 


bon augure pour le processus de rapatriement qui est au 
point mort. II n’est pas non plus dans Tinteret du Gou¬ 
vernement de l’lndonesie de permettre que son enga¬ 
gement s’affaiblisse en raison des activites criminelles 
de la milice et de ses complices. L’autre question qui 
doit etre reglee est le paiement des pensions des fonc- 
tionnaires. Nous invitons les autorites indonesiennes a 
prendre prochainement les mesures necessaires pour 
parvenir a un reglement. Cela donnerait l’elan tant at- 
tendu au rapatriement des refugies. 

Nous encourageons la poursuite du processus 
d’enquete en cours sur les violations des droits de 
l’homme qui sont survenues a la suite du referendum 
de l’annee derniere. Nous apprecions sincerement les 
efforts faits par le bureau du procureur general de 
l’lndonesie. Nous esperons que toutes les personnes 
concernees feront tout leur possible pour ne pas per¬ 
mettre qu’il y ait de retards dans ce processus. 

Pour terminer, je voudrais aborder la question de 
la transition vers Tindependance. Nous avons deja dit 
que des etapes realistes, et non pas des echeanciers 
arbitrages, devraient servir de principes directeurs. Le 
Bangladesh estime que le processus de transition sera 
lent et de longue duree. A notre avis, il faut eviter toute 
precipitation. Nous proposons qu’il y ait des consulta¬ 
tions avec les dirigeants nationaux, ainsi que des sean¬ 
ces d’information regulieres au Conseil de securite, 
pour Tetablissement de ces etapes. Nous pensons qu’il 
est tres important que la population du Timor oriental, 
par le biais de ses propres dirigeants, pergoivent ces 
etapes comme des jalons importants dans sa quete de 
developpement national, jalons qui peuvent raviver et 
non pas moderer leurs ardeurs. 

M. Harrison (Royaume-Uni) (parle en cmglais ) : 
Je remercie le Secretaire general de son rapport com- 
plet, ainsi que M. Annabi de ses remarques liminaires 
de ce matin. Il s’agit d’un rapport tres utile, qui 
contient des bonnes nouvelles, mais suscite aussi cer- 
taines frustrations. Il rend egalement compte d’une tra- 
gedie. 

Commengons par les bonnes nouvelles : 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO) a fait d’excellents progres 
pour developper Tadministration du Timor oriental. 
Plus important encore, la Mission a pris des mesures 
reelles pour faire participer la population du Timor 
oriental a la gestion de son territoire. Nous louons 
M. Vieira de Mello d’avoir cree le 14 juillet le Conseil 
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national et nous felicitons 1’ATNUTO des mesures 
qu’elle a prises pour se restructurer, ce qui permet 
d’accroitre la participation directe des habitants du Ti¬ 
mor oriental. Non seulement ces mesures sont impor- 
tantes sur le plan de Tobligation redditionnelle et de la 
legitimite, mais elles constituent egalement une contri¬ 
bution cruciale au renforcement des capacites 
d’administration autonome du Timor oriental. Ces me¬ 
sures devraient etre renforcees aux cours des prochains 
mois. 

L’un des autres faits nouveaux dont on doit se 
feliciter est la conference des donateurs du Timor 
oriental, qui s’est tenue a Lisbonne du 21 au 23 juin. 
Le Royaume-Uni trouve particulierement encoura- 
geants les efforts faits par TATNUTO pour simplifier 
ses procedures. Cependant, nous ne pouvons pas nous 
laisser aller a la complaisance. L’ATNUTO et la com- 
munaute des donateurs devraient accentuer leurs efforts 
pour que la population est-timoraise en tire concrete- 
ment les bienfaits. Comme le rapport du Secretaire ge¬ 
neral le montre clairement, les besoins sont considera¬ 
bles. La premiere mesure essentielle a prendre, a cet 
egard, serait de mettre en place, au niveau de 
TATNUTO et de la Banque mondiale, des indicateurs 
de resultats mesurables, ce qui leur permettrait 
d’evaluer leurs progres au cours des mois a venir. 
L’ATNUTO et la Banque mondiale devraient egalement 
soumettre regulierement des rapports sur les resultats 
obtenus. 

La troisieme bonne nouvelle que contient le rap¬ 
port concerne le travail portant sur les besoins futurs du 
Timor oriental dans les domaines de la defense et de la 
securite et sur leurs incidences pratiques et financieres. 
Le Royaume-Uni est particulierement satisfait d’avoir 
pu contribuer au financement de ce travail tres utile. La 
decision finale appartiendra a la population est- 
timoraise, et non a TATNUTO ou a la communaute 
internationale. Nous encourageons la population est- 
timoraise a engager le debat le plus large possible sur 
les differentes options qui sont les siennes. 

Les Forces armees de liberation nationale du Ti¬ 
mor oriental (FALINTIL) seront Tun des interlocuteurs 
essentiels dans ce debat. L’une des principales forces 
du mouvement independantiste au Timor oriental, les 
FALINTIL, pouvait raisonnablement s’attendre a en 
beneficier comme Font fait ailleurs les composantes 
militaires de mouvements independantistes victorieux. 
Mais, avec les Nations Unies comme puissance admi- 
nistrante, ils n’ont pu le faire. Leur role n’a pas non 


plus ete salue comme il le meritait. Ces forces restent 
cantonnees; elles n’ont rien a faire et aucun role a 
jouer, et ce, 11 mois apres le vote. Le deblocage d’une 
somme de 100 000 dollars, prise dans le budget de 
TATNUTO, pour couvrir les besoins militaires imme- 
diats des FALINTIL, est un premier pas positif. Nous 
devons examiner soigneusement les autres mesures que 
l’ONU pourrait prendre pour resoudre ce probleme. 
J’aimerais connaitre les vues du Secretariat sur cette 
question. 

La section du rapport consacree a la situation des 
refugies est particulierement frustrante. Comment se 
fait-il que tant de refugies soient encore dans des 
camps au Timor occidental, 11 mois apres les elec¬ 
tions? Comment se fait-il que ces camps soient tou- 
jours en grande partie sous le controle des milices fa- 
vorables a Tintegration, qui se comportent comme des 
brutes? Et pourquoi avons-nous permis que les actes de 
violence et d’intimidation qu’ils ont perpetres contre 
du personnel du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies (HCR) atteignent le niveau actuel, au 
point que le HCR a ete oblige de reporter indefiniment 
son important projet, qui consiste a enregistrer les re¬ 
fugies et a determiner s’ils souhaitent retourner au Ti¬ 
mor oriental ou etre reinstalls ailleurs? 

C’est une situation deplorable. On ne peut per- 
mettre qu’elle perdure. Le processus d’enregistrement 
doit s’achever rapidement pour permettre le rapatrie- 
ment ou la reinstallation des refugies restants avant la 
prochaine saison des pluies. Conscient de cela, le HCR 
a fixe une date limite au Gouvernement indonesien : le 
31 octobre. D’ici la, celui-ci a Tobligation de retablir 
l’ordre public dans les camps et alentour. II devra ar- 
reter ceux qui tentent de saboter le processus de reins¬ 
tallation pour des motifs personnels peu recommanda- 
bles. Nous attendons du Gouvernement indonesien 
qu’il prenne des mesures resolues, concretes et effica- 
ces pour respecter cette date limite. 

L’incapacite continue de regler la question des 
milices au Timor occidental a des effets destabilisa- 
teurs sur le Timor oriental lui-meme. Le rapport du 
Secretaire general fait etat d’une periode d’incursions 
transfrontieres sporadiques mais constantes. Ces incur¬ 
sions ont abouti au meurtre tragique, lundi dernier, du 
soldat Leonard William Manning. Nous avons tous 
adresse nos plus sinceres condoleances a la famille du 
soldat Manning ainsi qu’au Gouvernement et au peuple 
neo-zelandais. Mais les temoignages de compassion ne 
sont pas suffisants. Nous devons ensemble montrer 
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notre determination de ne pas laisser se reproduire un 
acte aussi odieux. Nous avons des devoirs face au sol- 
dat Manning et a ses collegues, car ils ont ete envoyes 
au Timor oriental pour appliquer une resolution du 
Conseil de securite, la resolution 1272 (1999). 

Tout d’abord, nous esperons que le Secretaire 
general effectuera une enquete complete sur cet inci¬ 
dent et qu’il rendra compte au Conseil de ses constata- 
tions dans les plus brefs delais. Deuxiemement, le 
Royaume-Uni compte sur le Gouvernement indonesien 
pour redoubler d’efforts afin de cooperer avec 
TATNUTO sur le probleme des incursions transfrontie- 
res. II doit desarmer et demanteler les milices. Et il doit 
pourchasser les responsables du meurtre du soldat 
Manning et des autres activites des milices, afin de les 
traduire en justice. 

Ma delegation estime que ce rapport du Secretaire 
general est une bonne occasion pour le Conseil de faire 
le point de la situation au Timor oriental. En conse¬ 
quence, nous avons fait circuler un projet de declara¬ 
tion presidentielle que nous esperons voir adopter par 
le Conseil, avec 1’aide de nos collegues, le plus tot pos¬ 
sible la semaine prochaine. La declaration devra faire 
etat des points positifs, des points decevants, et aussi 
de la tragedie que j’ai evoquee. Mais nous esperons 
que cette declaration sera egalement tournee vers 
Tavenir. Nous ne devons pas oublier que le soldat 
Manning est mort au service d’un objectif plus vaste, a 
savoir Tapplication de la volonte de la population est- 
timoraise, si clairement exprimee le 30 aout dernier. 
L’ATNUTO a bien progresse dans la mise en oeuvre 
des resultats du scrutin au cours de l’annee. Nous espe¬ 
rons que des efforts renouveles seront entrepris pour 
faire avancer ce programme vital dans les prochains 
mois. 

M. Listre (Argentine) (parle en espagnol) : Je 
tiens tout d’abord a remercier le Secretaire general du 
rapport exhaustif publie sous la cote S/2000/738, et a 
remercier egalement M. Hedi Annabi de son expose de 
ce matin. Je tiens egalement a ex-primer la reconnais¬ 
sance de ma delegation a TAdministrateur transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental, M. Sergio Vieira 
de Mello, pour le travail excellent qu’il accomplit au 
Timor oriental. J’adresse egalement mes felicitations a 
tout le personnel de TAdministration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) pour 
Texcellent travail qu’ils accomplissent. 


Les Nations Unies ont releve un grand defi en se 
chargeant de T administration du Timor oriental et des 
preparatifs de son independance. A cet egard, le rap¬ 
port du Secretaire general souligne Tampleur et 
l’excellence du travail execute jusqu’a present. Mais 
nous savons qu’il reste encore beaucoup a faire afin de 
poser les fondements d’un Timor oriental politique- 
ment stable et economiquement prospere. 

Un facteur politique fondamental, a cet egard, est 
la formation de dirigeants locaux, qui puissent guider 
les destinees de ce pays apres le depart des Nations 
Unies. Nous tenons a saluer, a cette occasion, 
l’initiative qui a ete prise recemment d’incorporer qua- 
tre fonctionnaires timorais dans le Gouvernement de 
transition, ce qui leur permettra de se familiariser avec 
les taches administratives qu’ils devront assumer plei- 
nement a Tavenir. Nous jugeons egalement tres posi¬ 
tive la transformation du Conseil consultatif national 
en un Conseil national plus largement representatif et 
dote d’attributions plus vastes. 

Outre Tobjectif qui consiste a accroitre la partici¬ 
pation directe et la responsabilite des Timorais dans le 
domaine politique, nous pensons qu’il faut preparer la 
population a la tenue d’elections democratiques. C’est 
pourquoi nous estimons tres opportune la creation du 
programme de TATNUTO intitule «L’avenir de la de¬ 
mocratic au Timor oriental» qui vise a promouvoir 
l’education civique, le developpement constitutionnel, 
la primaute du droit et Teducation politique. A cet 
egard, nous appuyons les efforts qui visent a develop- 
per une culture de tolerance au Timor oriental. 

Du point de vue economique, l’aide internationale 
a contribue a la remise en etat des infrastructures du 
territoire et a la creation d’emplois. La principale tache 
pour Tavenir sera de faciliter la creation de conditions 
favorables afin que l’economie timoraise puisse pro- 
duire ses propres ressources. Nous pensons de ce fait 
qu’il est necessaire de poursuivre les efforts visant a 
promouvoir le developpement necessaire de 
Tagriculture qui fournit 80 % des produits alimentai- 
res, ainsi que le developpement de Tindustrie petro- 
liere; deux secteurs d’activite prometteurs sur ce terri¬ 
toire. 

Nous ne pouvons manquer d’attirer Tattention sur 
le fait qu’en depit des progres realises dans les domai- 
nes politique et economique, un probleme grave n’a pu 
etre resolu de maniere satisfaisante depuis tout ce 
temps. Je veux parler des souffrances des milliers de 
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refugies qui sont restes au Timor occidental. Je vou- 
drais ex-primer la vive preoccupation de ma delegation 
au sujet de la gravite de la situation actuelle, notam- 
ment dans certaines regions ou le Haut Commissaire 
des Nations Unies pour les refugies (HCR) a du sus- 
pendre des activites importantes, comme par exemple 
Tenregistrement des refugies, en raison des actes 
d’intimidation commis par les milices a l’encontre du 
personnel du HCR. Ma delegation espere que les auto¬ 
rites indonesiennes continueront d’avoir une attitude 
constructive dans le cadre du respect des engagements 
pris pour que ce grave probleme puisse etre resolu. 

Nous prenons note du fait que le Secretaire gene¬ 
ral envisage de proceder a une reduction importante 
des effectifs de la force si la situation reste stable dans 
le secteur oriental et de son intention de reduire sensi- 
blement le nombre d’observateurs militaires. Nous 
souhaitons recevoir des informations supplementaires 
de la part du Secretaire general pour savoir si les 
conditions sur le terrain permettent cette reduction des 
effectifs, compte tenu notamment des evenements re- 
cents qui ont abouti a la mort d’un soldat de la paix 
neo-zelandais et au sujet desquels nous aimerions obte- 
nir des eclaircissements. Nous saisissons cette occasion 
pour adresser nos condoleances les plus sinceres aux 
membres de la famille de M. William Manning et pour 
exprimer notre sympathie au Gouvernement et au peu- 
ple neo-zelandais. 

M. Andjaba (Namibie) (parle en anglais ) : Je 
remercie le Secretaire general de son rapport sur 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO), ainsi que M. Annabi qui vient 
de nous fournir des informations complementaires. 

Je commencerai mon intervention en revenant sur 
1’evaluation importante faite au paragraphe 62 du rap¬ 
port, intitule «Affaires humanitaires», selon laquelle 
«la periode de crise aigue est consideree comme depas- 
see » et d’apres une enquete menee dans tout le pays 
sur les operations humanitaires «Tassistance humani- 
taire avait ete fournie en temps voulu et de fagon effi- 
cace». Si nous nous souvenons des destructions gene- 
ralisees de Tan dernier et de la catastrophe humanitaire 
qui s’est produite au Timor oriental, nous constatons 
que la situation actuelle temoigne de ce qui peut etre 
fait pour remedier a de telles situations si la commu- 
naute internationale mobilise la volonte politique ne- 
cessaire en vue de lancer des efforts concertes pour 
faire face a des situations qui risquent d’avoir des 
consequences catastrophiques. 


L’ATNUTO peut en effet se feliciter de ce qu’elle 
a accompli a ce jour, en particulier si Ton considere les 
taches immenses auxquelles elle a du faire face lors de 
son deployment et jusqu’a aujourd’hui. Ma delegation 
est neanmoins convaincue que nombre de ces succes 
sont a attribuer a la maniere competente et habile avec 
laquelle M. Vieira de Mello et son equipe ont su rele¬ 
ver ces defis. Je voudrais parler de certaines des me- 
thodes qui ont ete adoptees et qui pourront jouer un 
role cle pour assurer que le mandat de TATNUTO 
s’acheve avec succes. 

Premierement, M. Vieira de Mello a pris la deci¬ 
sion de rester constamment en etroite consultation avec 
le peuple est-timorais pour ce qui est du processus de 
prise de decisions. Cela a pu etre fait en grande partie 
grace a la mise en place du Conseil consultatif national 
qui a maintenant ete transforme en Conseil national, 
pour permettre une participation elargie des Timorais 
de Test et pour veiller a ce qu’ils deviennent des ac- 
teurs importants dans leur propre systeme de gouver¬ 
nement et d’administration publique. 

Deuxiemement, il a ete decide de creer un Cabi¬ 
net de transition dans lequel les Timorais detiennent les 
portefeuilles de Tadministration, de Tinfrastructure, de 
Teconomie et des affaires sociales. Grace a cette deci¬ 
sion, les Timorais seront ainsi bien prepares a assumer 
leurs responsabilites gouvernementales futures. 

Troisiemement, un effort soutenu a ete fait pour 
promouvoir la reconciliation nationale au Timor orien¬ 
tal. 

Ma delegation se felicite egalement des efforts en 
cours visant a normaliser les relations entre le Timor 
oriental et l’lndonesie; Ton ne saurait surestimer 
Tutilite des visites mutuelles pour renforcer les rela¬ 
tions bilaterales. Ce processus demeure essentiel pour 
promouvoir la future cooperation regionale entre les 
deux pays. 

En ce qui concerne le processus de reconstruction 
et de relevement en cours au Timor oriental, ma dele¬ 
gation tient a rappeler qu’il est important que le secteur 
prive participe a la creation de possibilites d’emploi, 
compte tenu du caractere temporaire des projets a im¬ 
pact rapide. Nous envisageons egalement d’un oeil tres 
favorable les nombreux projets en cours d’execution 
visant a la mise en valeur des ressources humaines, et 
ma delegation se felicite de la reouverture de 
Tuniversite nationale du Timor oriental en octobre pro¬ 
chain. 
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Ma delegation est egalement preoccupee par la 
situation des Forces armees de liberation nationale du 
Timor oriental (FALINTIL) qui sont actuellement can- 
tonnees sans avoir une idee claire de leur role futur. 
C’est pourquoi nous approuvons les conclusions des 
etudes en cours selon lesquelles les membres des 
FALINTIL devraient etre au coeur d’une future force 
de securite nationale. 

Ma delegation se felicite de la poursuite du rapa- 
triement des refugies est-timorais du Timor occidental 
et elle reitere sa satisfaction de voir que la reintegration 
des refugies dans leur communaute d’origine s’effectue 
de maniere ordonnee. Neanmoins, nous sommes in¬ 
quiets au sujet du sort des refugies qui sont restes dans 
les camps au Timor occidental et nous esperons que 
leur rapatriement au Timor oriental se fera des que pos¬ 
sible. Nous deplorons les actes d’intimidation et de 
violence qui sont actuellement commis par les milices 
contre les refugies et le personnel charge des opera¬ 
tions de secours. Nous esperons que des mesures seront 
adoptees d’urgence pour assurer leur securite et que le 
HCR pourra poursuivre son travail sans entraves. 

Le nombre des incidents frontaliers a diminue a la 
suite de la signature du Memorandum d’accord concer- 
nant la coordination tactique dans la zone frontiere. 
Cependant, l’evenement tragique du 24 juillet au cours 
duquel le soldat Manning a trouve la mort, a mis en 
exergue la necessite urgente de prendre de nouvelles 
mesures efficaces pour desarmer et demanteler les 
groupes de milices. A cet egard, je voudrais adresser 
notre sympathie et nos sinceres condoleances au Gou- 
vernement de la Nouvelle-Zelande ainsi qu’a sa famille 
endeuillee. 

Ma delegation note la situation contraire qui pre- 
vaut dans le secteur oriental, qui a determine le Secre¬ 
taire general a prevoir une reduction des troupes. Nous 
appuyons cette intention ainsi que la reduction du 
nombre des observateurs militaires qu’il propose. 

En conclusion, ma delegation remercie M. Vieira 
de Mello ainsi que son personnel pour un travail bien 
fait. 

M. Wang Yingfan (Chine) (parte en chinois) : La 
delegation chinoise remercie le Secretaire general du 
rapport qu’il a presente et nous sommes reconnaissants 
au Secretaire general adjoint M. Annabi de son expose. 

Recemment, il y a eu des progres satisfaisant 
dans la vie politique du Timor oriental. Apres de lon¬ 


gues consultations, le Conseil national a ete cree, avec 
la participation des representants de tous les partis po- 
litiques, ainsi que d’autres partis. L’Administration 
transitoire des Nations Unies au Timor oriental et la 
population du Timor oriental ont conjointement cons- 
titue un conseil national pour s’entretenir et decider 
conjointement des activites de l’Etat. Ces mesures ont 
veritablement demontre le principe consistant a mettre 
au premier plan les Timorais eux-memes. Cela peut 
accroitre leur confiance en soi et leur confiance en les 
Nations Unies. 

Nous pensons que la population du Timor orien¬ 
tal, grace a une participation plus importante aux tra- 
vaux de cette periode transitoire, qui auraient pu etre 
acceleres et avec l’aide de la communaute Internatio¬ 
nale, pourra parvenir a Tautonomie et a 
F autodetermination dans un avenir proche. 

En ce qui concerne le relevement de Feconomie, 
la reconstruction des logements et la remise en etat de 
Finfrastructure, ainsi que le maintien de l’ordre public 
et de la securite, la legislation, la creation de Femploi 
et la formation des populations locales, 
FAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental a realise des progres manifestes. Nous 
remercions le Representant special du Secretaire gene¬ 
ral, M. Vieira de Mello, ainsi que son personnel, de 
Fimmense travail accompli qui a permis de realiser ces 
progres. Nous appuyons les efforts fait par FATNUTO 
pour promouvoir la realisation de la democratie politi¬ 
que ainsi que pour associer la reconciliation entre les 
differents partis. Je voudrais souligner qu’au cours de 
ce processus il est necessaire de respecter les traditions 
et les cultures locales, les volontes et les choix de la 
population locale. 

Nous sommes preoccupes par la situation des re¬ 
fugies qui restent au Timor occidental. Nous esperons 
que FATNUTO pourra continuer de consulter le Gou- 
vernement indonesien pour resoudre ce probleme. 

Nous nous felicitons du maintien des bonnes re¬ 
lations de cooperation, a tous egards, entre le Timor 
oriental et le Gouvernement indonesien. La situation 
globale en matiere de securite est stable au Timor 
oriental. Cependant, il y a eu recemment des incidents 
violents, ce qui est tres inquietant. Nous condamnons 
les actes violents qui consistent a agresser le personnel 
de la force de maintien de la paix des Nations Unies et 
nous exprimons nos condoleances a la famille du cas- 
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que bleu neo-zelandais qui a ete assassine. Nous atten- 
dons les resultats de l’enquete relative a cet incident. 

Nous faisons confiance au Gouvernement indone- 
sien pour continuer d’honorer ses engagements et 
prendre des mesures tendant a assurer la securite sur 
les zones frontalieres avec le Timor oriental. 

M. Granovsky (Federation de Russie) (parle en 
russe ) : Nous sommes reconnaissants au Secretaire ge¬ 
neral de son deuxieme rapport sur l’activite de 
l’Administration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO) et au Secretaire general ad¬ 
joint M. Annabi de sa declaration prononcee a la pre¬ 
sente seance. La delegation russe partage entierement 
les evaluations et les conclusions de ce rapport. En 
preparant de la seance d’aujourd’hui sur le Timor 
oriental, nous avons eprouve des sentiments contra- 
dictoires. D’une part, les fruits positifs de 1’activite de 
L’ATNUTO pour normaliser la vie sur le territoire sont 
evidents. D’autre part, nous avons regu ces derniers 
temps plusieurs informations inquietantes qui ont 
culmine dans la nouvelle du deces d’un Casque bleu de 
Nouvelle-Zelande qui faisait partie de la composante 
militaire de T ATNUTO. Les circonstances de cette tra- 
gedie, qui ont ete eclaircies, temoignent des attaques 
armees incessantes auxquelles se livrent les adversaires 
de Tindependance du Timor oriental. Nous nous asso- 
cions a Tappel lance par tous les Etats a prendre des 
mesures resolues pour empecher la repetition de tels 
incidents. Nous sommes egalement inquiets des 
conclusions tirees par le Haut Commissariat pour les 
refugies quant a la situation dans les camps de refugies 
et a I’activite des membres des milices pro- 
integrationistes du Timor occidental. Nous exprimons 
Tespoir que les autorites indonesiennes sur place pren- 
dront des mesures pour rectifier cette situation. 

Cependant, nous ne mettons pas en doute les suc- 
ces importants de TATNUTO et la maniere coherente 
dont les problemes ont ete resolus. Je parle des efforts 
deployes dans des domaines aussi varies que la crea¬ 
tion d’un systeme judiciaire au Timor oriental, l’etude 
de projets et perspectives pour assurer la securite du 
Timor oriental et meme l’equipement d’agriculteurs 
engages dans la culture du cafe. Les exemples positifs 
de formation de cadres nationaux dans differents do¬ 
maines de Tactivite politique et economique au Timor 
oriental sont eux aussi remarquables. Nous sommes 
satisfaits de ce que les dirigeants de TATNUTO ont 
decide d’elargir Timplication des Est-Timorais a la 
resolution des problemes auxquelles la population se 


trouve confrontee. Cela se reflete notamment dans la 
creation d’un Conseil national representatif et dans la 
participation des Est-Timorais a la direction de divers 
secteurs des activites de TATNUTO. Nous voyons le 
role personnel important que joue M. Sergio Vieira de 
Mello a la tete de TATNUTO. 

Tout ce que je viens de dire nous inspire Tespoir 
que la transition du Timor oriental a Tindependance 
sera une entreprise fructueuse bien qu’ardue. 

M. Fowler (Canada) (pcirle en anglais ) : Le Ca¬ 
nada aimerait aussi remercier le Secretaire General de 
son rapport. Nous remercions M. Annabi de l’expose 
de ce matin. Nous voudrions nous associer aux mem¬ 
bres du Conseil pour exprimer nos condoleances a la 
famille du soldat Manning et au peuple neo-zelandais a 
la suite de cette perte. Jusqu’a une date tres recente, les 
soldats canadiens ont eu le privilege de servir avec le 
bataillon neo-zelandais sous leur commandement dans 
un secteur qui demeure un des plus exposes du Timor 
oriental. Nos soldats adressent egalement leurs condo¬ 
leances a la famille du soldat Manning et a ses colle- 
gues qui restent au Timor oriental. Ce meurtre insense 
rend d’autant plus necessaire que l’lndonesie agisse 
immediatement pour desarmer et faire cesser les acti¬ 
vites des milices au Timor occidental et ameliore la 
situation de securite dans la region, comme elle s’est 
engagee a le faire. 

Le Bureau du Haut Commissariat des Nations 
Unies pour les refugies a entierement echoue a forcer 
la suspension des activites dans trois camps de refugies 
des plus importants. L’agression qui se poursuit contre 
son personnel est tout a fait regrettable. Les dirigeants 
des milices doivent respecter leur engagement de ne 
pas s’ingerer dans le retour en toute securite des refu¬ 
gies. Nous nous tournons vers le Gouvernement indo- 
nesien pour qu’il joue un role constructif a cet egard. 
La violence recente perpetree contre TATNUTO et le 
personnel humanitaire par des milices pro- 
integrationnistes reste quelque chose de tres inquietant. 
L’lndonesie doit adopter des mesures urgentes et effi- 
caces pour controler les activites de ces milices. Une 
action efficace de la part du Gouvernement indonesien 
renforcerait une cooperation, qui a deja fait ses preuves 
dans la normalisation des relations avec le Timor 
oriental, comme il ressort a l’evidence de la creation de 
la Commission frontaliere mixte et du Memorandum 
d’accord signe en avril avec TATNUTO sur la securite 
des frontieres. 
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Le Canada est egalement preoccupe par les autres 
problemes qui dissuadent les refugies de revenir. Par 
exemple, il est probable que peu de refugies revien- 
dront tant que des questions telles que celles des pen¬ 
sions des fonctionnaires, des possibilites de relogement 
et des carences de 1’infrastructure au Timor oriental 
n’auront pas ete directement reglees. 

Le Canada voudrait exprimer sa reconnaissance a 
l’ATNUTO pour les efforts qu’elle a deployes pour 
faire pleinement participer les Est-Timorais a la gestion 
du territoire. II tient egalement a la remercier d’avoir 
contribue a renforcer la capacite du pays d’assurer la 
securite et d’acceder a Tautonomie en creant le Conseil 
national. 

Nous sommes heureux d’apprendre les efforts 
deployes par T Administration transitoire pour promou- 
voir les droits de l’homme et le developpement de la 
democratie, la consolidation de l’Etat, Tegalite entre 
les sexes et Tetablissement d’un secteur de securite 
integre, et nous les soutenons avec enthousiasme. Nous 
sommes egalement heureux des efforts qu’elle deploie 
pour faire participer les Est-Timorais - comme je l’ai 
deja dit - a tous les aspects de Tadministration du ter¬ 
ritoire. Ces efforts sont essentiels pour que le territoire 
puisse faire son entree sur la scene internationale. Nous 
sommes persuades que TATNUTO, sous la direction 
competente du Representant special Sergio Vieira de 
Mello, guidera le territoire vers Tindependance avec 
sagesse et perseverance et nous attendons avec interet 
d’accueillir le Timor oriental au sein de la communaute 
des nations. 

Pour conclure, je voudrais exprimer la profonde 
admiration de mon Gouvernement pour l’engagement 
considerable et altruiste dont le Gouvernement et les 
forces de 1’Australie continuent de faire preuve face a 
la tache fondamentale de maintien de la securite, afin 
d’aider le Timor oriental a parvenir a une paix durable 
et a un developpement effectif dans les annees a venir. 

M. Kamal (Malaisie) (parle en anglais ) : Tout 
d’abord, ma delegation voudrait remercier le Sous- 
Secretaire general M. Annabi de son expose de ce ma¬ 
tin, ainsi que le Secretaire general de son dernier rap¬ 
port detaille sur TAdministration transitoire des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental (ATNUTO), conforme- 
ment a la resolution 1272 (1999) du Conseil de securite 
du 25 octobre 1999. 

La dynamique de cette nouvelle nation indepen- 
dante est positive, bien que la situation ne soit pas sans 


poser de problemes. Je voudrais tout d’abord me feli- 
citer de l’annonce historique qui nous a appris que huit 
membres d’un gouvernement de transition, dont quatre 
sont des Timorais de l’Est ont prete serment le 15 juil- 
let au siege de TATNUTO. Ma delegation se felicite 
tout particulierement de la premiere reunion du nou¬ 
veau gouvernement de transition le 17 juillet. 

La tenue de cette reunion represente un pas tres 
important qui va dans le sens de Tindependance du 
Timor oriental. C’est la premiere fois dans Thistoire du 
territoire que les dirigeants du Timor oriental partici- 
pent en tant que partenaires a part entiere a 
Tadministration de leur propre pays. Neanmoins, la 
Malaisie recommit que, meme si une nouvelle structure 
d’Etat s’est degagee au Timor oriental, la reconcilia¬ 
tion, la tolerance et la cooperation continueront de 
constituer, a Tavenir, la base d’une paix durable dans 
cette nouvelle nation. 

II y a eu d’autres evenements positifs au cours du 
dernier mois et ma delegation s’en felicite. II s’agit 
notamment de la decision prise par le Gouvernement 
indonesien d’envoyer le 20 juillet a Dili une equipe de 
17 membres du bureau du procureur general afin de 
questionner des temoins et de rassembler des preuves 
materielles concernant cinq affaires criminelles pre¬ 
sentees par les autorites indonesiennes. Cette visite a 
ete le resultat de la premiere reunion de travail organi- 
see le mois dernier, a Djakarta, entre les unites juridi- 
que et politique de TATNUTO avec les autorites indo¬ 
nesiennes. 

En outre, nous esperons que le premier groupe de 
50 cadets sorti de l’ecole professionnelle de police du 
Timor oriental, le 11 juillet a Dili, qui sont devenus 
officiers de police, permettra au territoire d’assumer 
pleinement la responsabilite du maintien de 1’ordre. 

En meme temps, la creation le ler juillet de 
T Administration fiscale du Timor oriental vient a point 
nomme. Quatre-vingt dix pour cent des entreprises re- 
devables des nouvelles impositions sont sous contrat 
avec TATNUTO. Nous nous felicitons egalement de la 
decision prise par T unite des terres et des biens fon- 
ciers de TATNUTO de commencer le 26 juillet un 
exercice pilote de cartographie pour determiner les 
frontieres terrestres a Dili ce qui, nous Tesperons, en- 
gagera un enregistrement systematique des parcelles de 
terres dans les regions non delimitees. Nous sommes 
bien conscients, toutefois, du fait que ce projet ne vise 
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pas a determiner le regime foncier ni le droit 
d’occupation de la terre. 

Entre-temps, nous prenons note avec satisfaction 
de la creation d’une commission frontaliere mixte 
chargee de traiter toutes les affaires transfrontieres, 
pour laquelle un accord a ete conclu au cours de deux 
jours de pourparlers entre les autorites indonesiennes et 
l’ATNUTO, le 5 juillet a Surabaya. A cet egard, nous 
prions instamment les deux parties de continuer a exa¬ 
miner les moyens de surmonter le probleme de corridor 
terrestre pour relier le Timor oriental a l’enclave 
d’Oecussi isolee sur la cote nord du Timor occidental. 

Nous sommes persuades que de nouveaux progres 
sur des questions qui restent en suspens - telles que les 
bourses pour les Timorais de TEst qui etudient dans 
des universites indonesiennes, les pensions pour les 
Timorais de TEst qui ont travaille dans Tadministration 
indonesienne, les archives et les biens indonesiens et la 
culture du Timor oriental seront realises a la prochaine 
reunion de septembre. 

L’optimisme de ma delegation est toutefois tem- 
pere face a la deterioration de la situation en matiere de 
securite dans certains camps de refugies au Timor oc¬ 
cidental. Nous sommes tout particulierement conster- 
nes de constater que des petites bandes de voyous peu- 
vent en toute impunite lancer une campagne 
d’intimidation dans les camps. Nous regrettons profon- 
dement que Tenregistrement des refugies du Timor 
oriental dans les grands camps de refugies de Kupang 
et dans les districts frontaliers du Timor occidental ait 
ete annule a la suite de serieux problemes de securite. 

De meme, les violences repetees et les menaces 
proferees par les milices a l’encontre du personnel de 
T Organisation internationale pour les migrations 
(OIM) et du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies (HCR) sont une cause serieuse de 
preoccupation pour ma delegation. La Malaisie pense 
que le HCR doit pouvoir jouer le role qui lui revient 
pour resoudre les problemes de refugies au Timor 
oriental avec la pleine cooperation des autorites indo- 
nesiennes. 

Nous sommes aussi tres attristes par la mort d’un 
membre du bataillon neo-zelandais de maintien de la 
paix, le soldat William Manning, le 24 juillet. II a ete 
tue dans une bataille avec des milices armees au Timor 
oriental. Nous transmettons nos condoleances les plus 
sinceres a la famille du soldat Manning. Cet incident 
tragique sert a rappeler a la communaute internationale 


les redoutables defis qu’elle doit encore affronter pour 
assumer son engagement vis-a-vis de la population du 
Timor oriental. 

Nous nous felicitons des decisions prises par 
l’lndonesie et nous attendons avec interet qu’elle fasse 
d’autres efforts pour regler cette question. 

Bien que le processus d’independance et de 
consolidation de la nation soit actuellement en cours au 
Timor oriental sous la direction de TATNUTO, la po¬ 
pulation locale vit encore dans des conditions diffici- 
les. Le chomage touche environ 80 % de la population 
et, pour l’instant, rien n’indique que les choses vont 
s’ameliorer. 

Les investissements etrangers, consideres comme 
vitaux pour relancer l’economie aneantie, n’arrivent 
qu’au compte-gouttes. A part quelques prestataires de 
services qui ouvrent boutique a Dili dans Tespoir de 
profiter de la presence temporaire des Nations Unies, le 
secteur prive existe a peine au Timor oriental. 

II est tout aussi inquietant de constater que les 
differends fonciers s’averent Tune des plus grandes 
pierres d’achoppement au developpement economique 
necessaire pour que le Timor oriental puisse survivre 
en tant que pays independant. 

Les entreprises hesitent, ce qui est comprehensi¬ 
ble, a investir dans des projets a long terme en raison 
de Tabsence de legislation claire en matiere de pro¬ 
priety et de la destruction de nombreux documents 
d’archive du Gouvernement. Nous approuvons la pro¬ 
position de TAdministration transitoire des Nations 
Unies au Timor oriental (ATNUTO) visant a creer un 
tribunal independant pour arbitrer les revendications, 
mais il faudra surement attendre plusieurs annees avant 
que les centaines de dossiers ne soient traites. A moins 
que 1’ATNUTO ne regie ce probleme rapidement, la 
nouvelle nation risque de se retrouver depourvue d’une 
economie qui fonctionne lorsque T Administration tran¬ 
sitoire touchera a sa fin. 

Nous reconnaissons que le Timor oriental aura 
besoin, dans un avenir previsible, d’un financement 
exterieur important pour jeter les bases et proceder a 
l’edification d’une societe au sein de laquelle les be- 
soins fondamentaux de tous les citoyens sont satisfaits. 
Meme si les bailleurs de fonds sont prets a faire preuve 
de generosite a court terme, ils hesiteront, a juste titre, 
a s’engager a aider le Timor oriental pour une duree 
non determinee. 
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Pour terminer, ma delegation est heureuse 
d’apprendre de M. Annabi que les dirigeants du Timor 
oriental ont participe a la trente-troisieme reunion mi- 
nisterielle de TAssociation des Nations de l’Asie du 
Sud-Est (ANASE) qui a eu lieu recemment a Bangkok. 
Ce fait encourageant est de bon augure pour les rela¬ 
tions futures entre un Timor oriental independant et les 
pays de l’ANASE - et, assurement, pour la paix, la 
stabilite et la prosperite de la region du Sud-Est asiati- 
que. 

Enfin, ma delegation souhaiterait saluer les ef¬ 
forts que TATNUTO a deployes, sous la direction de 
M. Sergio Vieira de Mello, et qui ont contribue a trans¬ 
former le Timor oriental au cours des 11 derniers mois. 

Mine Soderberg (Etats-Unis) (parle en anglais ) : 
Madame la Presidente, je voudrais saisir cette occasion 
pour vous feliciter de la fagon dont vous dirigez le 
Conseil, et pour rendre hommage a votre equipe. 
Comme Ta dit TAmbassadeur Holbrooke au Ministre 
des affaires etrangeres de la Jamaique il y a juste deux 
semaines, ce mois a ete tres actif et productif - et nous 
vous tirons notre chapeau. 

Le Conseil vous a autorisee, mardi dernier, a ex¬ 
primer ses condoleances sinceres a la famille du soldat 
Leonard William Manning, qui a perdu la vie cette se- 
maine au nom de la paix, de la communaute Internatio¬ 
nale et du peuple du Timor oriental. Le deces prematu¬ 
re du soldat Manning nous a rappele que le maintien de 
la paix comportait des risques et a mis en exergue le 
courage des hommes et des femmes qui composent les 
forces des Nations Unies. Je prends note de la presence 
parmi nous du Representant permanent de la Nouvelle- 
Zelande, M. Powles, et je saisis cette occasion pour 
transmettre au Gouvernement et au peuple neo- 
zelandais nos condoleances et notre respect. Je suis 
certaine que c’est le vceu de tous que TATNUTO, la 
Nouvelle-Zelande et le Gouvernement indonesien tra- 
vaillent en collaboration pour arreter et traduire en jus¬ 
tice les assassins du soldat Manning. 

Comme nous Ta dit le Sous-Secretaire general, 
M. Annabi, ce matin, les Nations Unies effectuent une 
tache importante au Timor oriental, et les progres 
considerables realises par TATNUTO sont decrits dans 
le rapport du Secretaire general. M. Sergio Vieira de 
Mello a fait savoir le mois dernier que TATNUTO de- 
venait de plus en plus « timoraise » et travaillait de 
concert avec les dirigeants du Timor oriental pour met- 
tre au point un calendrier pour Telaboration d’une 


constitution, Torganisation d’elections et la proclama¬ 
tion de 1’independance. Le rapport du Secretaire gene¬ 
ral contient des elements importants pour TATNUTO 
alors qu’elle passe a la phase suivante de ses activites. 
II souligne que le Timor oriental necessitera attention 
et assistance de la part de la communaute internationale 
meme apres son independance. Malgre l’instabilite qui 
regne dans la region frontaliere, la situation dans la 
partie est du Timor oriental est calme et les Nations 
Unies precedent tres justement a une diminution logi- 
que et progressive des forces de TATNUTO - ce qui 
aboutira a une reduction significative des troupes au 
debut de Tannee prochaine sans avoir a sacrifier la se¬ 
curity generale. 

Malgre les progres importants realises par 
TATNUTO, certains problemes, attises par la situation 
intolerable au Timor occidental, subsistent le long de la 
frontiere. Le Gouvernement indonesien ne s’acquitte 
pas de la responsabilite qui lui incombe de maintenir 
Tordre au Timor occidental, en particulier autour et a 
l’interieur des camps. Cela remet en question Taction 
de TONU et les progres remarquables realises jusqu’a 
present. Le Conseil a exprime pendant des mois sa pre¬ 
occupation concernant la situation dans les camps de 
refugies. Cette situation continue cependant de se de¬ 
grader, et le HCR est menace par des brigands et se 
voit empecher d’effectuer son travail vital. 

Pendant des mois, le Conseil a demande au Gou¬ 
vernement indonesien de mettre fin aux incursions 
transfrontalieres, de desarmer et de demanteler les mi- 
lices, et de traduire en justice les auteurs d’actes de 
violence. Mais la situation n’a pas evolue. Le Gouver¬ 
nement indonesien et les forces de securite 
n’interviennent pas, et la violence et Tinstabilite conti- 
nuent de regner au Timor occidental. La mort du soldat 
Manning est le resultat tragique de ces echecs. 

Le President Wahid Xanana Gusmao et le Repre¬ 
sentant special du Secretaire general, M. Sergio Vieira 
de Mello, ont engage des discussions utiles, qui sont 
decrites en detail dans le rapport du Secretaire general. 
Des accords importants ont ete conclus en matiere de 
cooperation, et des visites ont ete effectuees, notam- 
ment par le Gouverneur du Timor occidental, M. Piet 
Tallo, et Teveque de Baucau, Mgr Basilio Nascimento. 
En fait, le partage de Tinformation qui s’effectue en ce 
moment entre les enqueteurs sur les droits de Thomme 
de TIndonesie et ceux de TATNUTO montre combien 
peut etre realise avec de bonnes intentions. Toutefois, il 
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faut ameliorer d’urgence la situation sur le terrain, no- 
tamment au Timor occidental. 

L’Indonesie doit faire davantage pour etre a la 
hauteur des engagements qu’elle a contractes par ecrit 
et des accords internationaux qu’elle a ratifies; elle doit 
jeter les bases d’une relation stable et amicale entre 
deux pays voisins souverains : la grande Republique 
multiethnique de l’Indonesie et l’Etat naissant du Ti¬ 
mor Loro-sa’e. 

Je crois comprendre que la delegation du 
Royaume-Uni a fait distribuer un projet de declaration 
presidentielle. Les Etats-Unis appuient ce projet et sont 
prets a y mettre la derniere main des que possible. 
Nous pensons toutefois qu’il faudrait le completer afin 
de tenir compte davantage des problemes graves que le 
HCR connait dans les camps du Timor occidental, en 
particulier en raison de la demission du Gouvernement 
indonesien face a sa responsabilite de maintenir 
l’ordre. Nous ferons des suggestions en ce sens a la 
reunion de cet apres-midi. 

Pour terminer, je voudrais aborder un point qui 
n’a rien a voir avec la question du Timor oriental. Le 
Gouvernement des Etats-Unis, ainsi que d’autres gou- 
vernements et le Secretaire general ont fait part de leur 
preoccupation au Gouvernement indonesien concernant 
la poursuite des violences dans les Moluques, violences 
qui ont entraine la mort de milliers de personnes et une 
crise humanitaire touchant des centaines de milliers de 
citoyens indonesiens. Les musulmans tuent des Chre¬ 
tiens, les chretiens tuent des musulmans. Nous avons 
entendu de nombreux rapports alarmants au cours de 
ces derniers mois. Ainsi, nous avons appris ce matin 
que des membres du Jihad Laskar etaient en train de 
traverser la ville d’Ambon en intimant a tous les chre¬ 
tiens de quitter les lieux avant le 31 juillet sous peine 
d’etre executes. De meme, on a rapporte a Poso des 
actes commis par des chretiens a l’encontre de musul¬ 
mans. Malheureusement, nous ne pouvons pas confir¬ 
mer ces informations puisque le Gouvernement indone¬ 
sien nous a refuse l’acces, mais compte tenu de 
l’histoire du Rwanda et de Srebrenica, la communaute 
internationale doit s’elever contre ces actes de vio¬ 
lence. 

II incombe au Gouvernement indonesien 
d’intervenir pour mettre fin a cette crise. Les Etats- 
Unis demandent au Gouvernement indonesien de pren¬ 
dre des mesures pour ramener l’ordre public et offrir a 
nouveau des services de base a toutes les communautes 


touchees, chretiennes comme musulmanes. Les Etats- 
Unis demandent au Gouvernement indonesien 
d’accorder aux agents humanitaires internationaux un 
acces sur et immediat a cette region afin qu’ils puissent 
apporter a la population locale une aide dont elle a be- 
soin de toute urgence. Djakarta doit agir immediate- 
ment. 

La Presidente (parle en anglais ) : Je remercie la 
representante des Etats-Unis de ses paroles aimables a 
mon egard et a l’egard de ma delegation. 

M. Doutriaux (France) ; Madame la Presidente, 
permettez-moi a mon tour de vous feliciter pour le 
mois de juillet. Je sais que le mois de juillet n’est pas 
encore acheve; il vous reste encore le week-end et la 
journee de lundi. Nous avons eu un mois de juillet tres 
actif et tres fructueux, et la delegation frangaise vous 
en remercie. Je voulais egalement remercier M. Annabi 
pour le rapport tres complet qu’il nous a presente sur la 
situation au Timor oriental. 

Qu’il me soit permis de commencer mes propos 
pour exprimer toute la sympathie des autorites frangai- 
ses pour les autorites et le peuple neo-zelandais. Je 
souhaiterais demander a l’Ambassadeur Powles de bien 
vouloir transmettre notre sympathie et nos condolean- 
ces a la famille du soldat de maintien de la paix Private 
Manning. Cet evenement dramatique montre bien qu’il 
existe de graves problemes de securite au Timor orien¬ 
tal, que nous devons completement prendre en compte. 
M. Annabi nous a indique dans son rapport qu’une en- 
quete avait ete initiee pour connaitre completement les 
responsabilites pour ce dramatique assassinat. Le 
Conseil de securite souhaitera bien entendu, le plus 
rapidement possible, obtenir toutes les informations sur 
cette enquete et connaitre completement les mesures 
prises par les autorites indonesiennes egalement dans 
cette affaire. 

Au-dela de cette tragedie il existe en revanche, et 
le rapport du Secretaire general nous Tindique bien, 
des evenements positifs, des evolutions heureuses au 
Timor oriental. Je voudrais avancer quelques observa¬ 
tions sur la possibilite actuelle de sa transition vers 
1’independance. En effet, la force et le succes de 
l’operation du maintien de la paix conduite au Timor 
oriental semblent reposer sur le comportement large- 
ment exemplaire du peuple du Timor et de ses chefs 
qui ont, d’emblee, appele a l’apaisement des tensions. 
La relative cohesion au sein du Conseil national de 
transition, la remarquable entente entre Xanana Gus- 
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mao et Sergio Vieira de Mello ont permis la mise en 
place d’une bonne synergie avec les Nations Unies. 

Les Nations Unies sont amenees, chaque jour 
davantage, a prendre des decisions de caractere gou- 
vernemental. Aussi, la mise en place tres recente d’une 
sorte de gouvernement de coalition incluant des Timo- 
rais et des representants des Nations Unies nous semble 
une etape tres positive. II nous parait logique qu’un 
peuple qui s’est prononce massivement, il y a 11 mois, 
en faveur de Tindependance ait la volonte de prendre 
assez rapidement ses destinees en main. 

Comme M. Vieira de Mello l’a justement fait re- 
marquer lors de la conference des donateurs tenue a 
Tokyo, l’impact sur l’economie du pays d’une presence 
internationale aussi importante quant a ses moyens et 
sa duree merite egalement d’etre pris en consideration. 

II nous semble done que le calendrier actuelle- 
ment prevu pour 1’elaboration d’une constitution et 
Torganisation des elections - dont on peut dire avec 
certitude qu’elles se tiendront vers la fin du mois 
d’aout 2001 - pourrait etre quelque peu resserre. La 
poursuite de l’aide des Nations Unies pourrait prendre 
alors la forme de l’aide traditionnelle au developpe- 
ment. II nous semble que l’interet bien compris du Ti¬ 
mor oriental et des Nations Unies est de parvenir a une 
transition exemplaire vers un systeme normal de gou¬ 
vernement et d’exercice de la souverainete. 

Je voudrais, comme les orateurs precedents, evo- 
quer tres brievement la situation au Timor occidental. 
Mes sources, comme celles des autres orateurs qui se 
sont exprimes, eprouvent une certaine lassitude du fait 
que la situation dans les camps de refugies au Timor 
occidental n’evolue pas dans le sens souhaite. Nous 
continuous nos demarches aupres des autorites indone- 
siennes. Nous soutenons les efforts des Nations Unies 
et en particulier ceux du Haut Commissariat des Na¬ 
tions Unies pour les refugies (HCR) pour que soit trou- 
vee, le plus rapidement possible, une solution aux pro- 
blemes des camps de refugies au Timor occidental. A 
cet egard, si M. Annabi pouvait nous donner des pistes 
a suivre en la matiere, nous suggerer des actions possi¬ 
bles, nous lui en serions reconnaissants. 

Enfin, notre delegation va examiner de tres pres 
le projet de declaration presidentielle presente par la 
delegation britannique en vue d’une adoption la plus 
rapide possible. 


M. Scheffers (Pays-Bas) (parle en anglais ) : En 
premier lieu, je remercie M. Annabi de son expose et le 
Secretaire general de son rapport tres complet. 

J’ai conscience que nombre de questions, sinon 
toutes, liees au processus de transition du Timor orien¬ 
tal et a la mission des Nations Unies ont deja ete abor- 
dees. C’est pourquoi je n’evoquerai que trois aspects : 
la situation sur le plan de la securite, la question des 
Forces armees du Timor oriental et la question de 
Tindependance. 

Avant d’en arriver la, compte tenu du tableau 
mele presente ce matin, qui se compose d’une part de 
bonnes nouvelles et, de Tautre, de deceptions et de tra¬ 
gedies, ma delegation pense qu’il est utile de souligner 
une fois encore l’appui sans reserve des Pays-Bas a 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO) et a son action inlassable pour 
preparer ce pays a devenir libre, prospere et indepen¬ 
dant. 

Malheureusement, la situation sur le plan de la 
securite continue d’etre preoccupante. De fait, le recent 
incident qui a entraine la mort du soldat Manning ainsi 
que les attaques permanentes venues de l’autre cote de 
la frontiere, montrent qu’il est premature de penser que 
la situation est devenue stable. Je saisis cette occasion 
pour m’associer aux orateurs precedents et exprimer, 
au nom de mon Gouvernement, les condoleances de ma 
delegation au Gouvernement de la Nouvelle-Zelande et 
a la famille du soldat Manning. Nous demandons ins- 
tamment aux autorites indonesiennes de renouveler 
leurs efforts, en cooperation avec l’ATNUTO, pour 
desarmer et demanteler les milices operant dans les 
zones frontalieres. 

Pour en revenir au probleme de la securite en ge¬ 
neral, le Conseil doit, a notre avis, examiner tres atten- 
tivement la question de la reduction des forces en rai¬ 
son de la situation sur le terrain. Nous pensons done 
qu’une decision relative au nombre de soldats deployes 
doit etre prise exclusivement sur la base d’avis militai- 
res surs et de preference apres audition du Comman¬ 
dant de la Force de l’ATNUTO qui est le mieux place 
pour nous eclairer sur ce sujet. A cet egard, je voudrais 
rappeler le souhait exprime notamment par le repre- 
sentant de l’Argentine d’obtenir des precisions supple- 
mentaires sur la situation afin de nous assurer que les 
reductions envisagees ne compromettront pas la situa¬ 
tion en matiere de securite. 
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La situation en matiere de securite revet un autre 
aspect, a savoir la question des futures forces armees 
est-timoraises. Comme ma delegation l’a dit prece- 
demment, leur presence pourrait contribuer a renforcer 
la securite au Timor oriental et permettre une presence 
internationale sur le terrain. Nous nous felicitons done 
de la declaration de M. Annabi selon laquelle les mem- 
bres des Forces armees de liberation nationale du Ti¬ 
mor oriental (FALINTIL) constitueront le noyau des 
futures forces autonomes de defense. Nous avons pris 
bonne note de sa declaration qui fait appel a l’aide in¬ 
ternationale. A cet egard, ma delegation attend avec 
interet les resultats de l’etude menee actuellement par 
le King’s College (Londres). 

La perspective d’independance du Timor oriental 
est une question de grande importance. Nous sommes 
tous conscients des obstacles jalonnant la route vers 
l’independance, notamment en matiere de reconstruc¬ 
tion economique et de renforcement des capacites. 
L’ONU a une responsabilite tres lourde en la matiere. 
Nous souhaitons vivement que la perspective 
d’independance du Timor oriental prenne corps et que 
Toperation actuelle des Nations Unies soit couronnee 
de succes. Cependant, je souligne a nouveau que 
l’ONU doit s’assurer que le processus de transfert des 
responsabilites aux Timorais orientaux sera etudie de 
fafon a coincider avec la creation de capacite locale. 

Nous avons parle, en de precedentes occasions, 
de jalons qui, precisement - et je le constate avec plai- 
sir - sont mentionnes au paragraphe 68 du rapport du 
Secretaire general. Nous nous felicitons egalement de 
la creation d’un Cabinet interimaire et du Conseil na¬ 
tional nouvellement forme. Ces mesures nous semblent 
aller dans la bonne direction. 

En ce qui concerne les elections, il nous semble- 
rait logique que celles prevues pour l’annee prochaine 
aient trait a la designation d’une assemblee consti- 
tuante qui debattrait d’une constitution qu’elle adopte- 
rait. C’est pourquoi il nous semble que l’independance 
ne doit pas immediatement suivre ces elections. 

Pour terminer, sur une question tout a fait dis- 
tincte, je partage totalement la preoccupation exprimee 
par la representante des Etats-Unis a propos de la si¬ 
tuation aux Moluques et des informations alarmantes 
qui nous sont parvenues sans etre toutefois confirmees. 
Nous appelons le Gouvernement indonesien a retablir 
l’ordre public et a permettre aux travailleurs humanitai- 


res d’accomplir leur mission dans la terrible situation 
qui regne aux Moluques. 

M. Ayari (Tunisie) : Je voudrais tout d’abord 
remercier le Secretaire general de son rapport complet 
(S/2000/738), ainsi que M. Annabi pour ses remarques 
liminaires. 

Je voudrais egalement m’associer aux autres de¬ 
legations qui m’ont precedees pour adresser mes 
condoleances les plus sinceres au peuple et au Gouver¬ 
nement de la Nouvelle-Zelande ainsi qu’a la famille du 
soldat de maintien de la paix Manning abattu dans 
l’exercice de ses nobles fonctions. Il est triste de voir 
que la communaute internationale paie en vies humai- 
nes pour la cause de la paix. Les actes criminels et les 
attentats contre le personnel de 1’ONU et le personnel 
des organismes humanitaires en mission doivent etre 
condamnes et leurs acteurs poursuivis et punis. 

Je voudrais exprimer notre satisfaction pour le 
rapport du Secretaire general sur 1’evolution de la si¬ 
tuation au Timor oriental. Ce rapport indique que la 
periode de crise aigue est consideree comme depassee 
et que Taccent est desormais mis sur la reconstruction 
et la rehabilitation. A notre avis, ce constat montre que 
des progres ont ete realises dans la situation en general, 
mais il souligne aussi que beaucoup reste encore a faire 
pour preserver les acquis sur la voie de la paix et de la 
reconstruction. 

Nous sommes particulierement encourages par les 
progres enregistres dans le processus de normalisation 
des relations entre l’lndonesie et le Timor oriental. Les 
accords conclus a cet effet, notamment l’accord portant 
sur la mise en place d’un regime frontalier afin de fa- 
ciliter le deplacement des personnes et de permettre les 
echanges, et celui relatif a l’etablissement d’une Com¬ 
mission frontaliere mixte sont des indicateurs impor- 
tants qui auront des implications favorables surtout 
pour ce qui est du traitement de la question des refu¬ 
gies. 

Nous demeurons toutefois preoccupes par la si¬ 
tuation difficile des refugies, puisque selon le rapport 
du Secretaire general, entre 85 000 et 120 000 refugies 
seraient toujours dans des camps. A cet egard, nous 
appelons les parties a faciliter la mission du Haut 
Commissariat pour les refugies (HCR) dans 
l’accomplissement de sa mission combien importante. 

Avant-hier, Madame la Presidente, notre debat a 
porte sur nos obligations envers les enfants touches par 


16 


n0055866.doc 



S/PV.4180 


les conflits. Tout ce que notre Conseil a dit au cours du 
debat est bien evidemment valable pour les enfants du 
Timor oriental, le sort de ces enfants, qu’il faut assister 
et aider, est une preoccupation a laquelle nous devons 
accorder toute i’importance requise. 

Nous partageons l’opinion exprimee par le Se¬ 
cretaire general dans son rapport sur la realisation de la 
mission de grande importance confiee a 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO). Celle-ci est dependante d’une 
certaine maniere de la relation entre cette derniere et 
les Timorais. Nous appuyons a cet egard les consulta¬ 
tions etroites engagees par le Representant special du 
Secretaire general avec les Timorais et la bonne coor¬ 
dination entre TAdministration transitoire et le Gou- 
vernement indonesien ainsi que les agences speciali- 
sees exergant sur le terrain. 

Enfin, nous estimons que l’aspect economique et 
sa promotion constituent Tune des priorites a laquelle 
il faut accorder une attention particuliere. Par conse¬ 
quent, la communaute internationale, les pays dona- 
teurs et les institutions financieres sont appeles a as¬ 
sister le Timor oriental a renforcer les acquis et a faire 
face aux exigences humanitaires et economiques durant 
cette periode d’apres-conflit. 

M. Krokhmal (Ukraine) (parle en cmglais ) : Je 
m’associe aux orateurs precedents pour remercier le 
Secretaire general de son rapport complet sur la situa¬ 
tion au Timor oriental et sur les activites de 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO). Nous remercions egalement 
M. Annabi de nous avoir presente ce rapport et d’avoir 
fait des observations ce matin. 

C’est avec un profond regret que nous avons ap- 
pris que le 24 juillet, une patrouille de T ATNUTO fai- 
sant enquete sur une violation de la frontiere dans le 
district de Cova Lima a ete attaquee avec une arme 
automatique et qu’un citoyen de la Nouvelle-Zelande, 
le soldat Leonard William Manning, a ete tue lors de 
cet incident. Nous offrons nos sinceres condoleances a 
la famille et au Gouvernement de la Nouvelle-Zelande. 
Nous demandons instamment aux autorites indonesien- 
nes et aux responsables de T ATNUTO de faire une en¬ 
quete approfondie sur cet incident et de traduire en 
justice sans tarder ceux qui en sont responsables. 

Je souscris a revaluation faite par de nombreux 
orateurs precedents selon laquelle T ATNUTO a reussi 
a mettre fin a la violence politique et que la situation 


en matiere de securite est generalement stable au Timor 
oriental. Toutefois, je note que nous avons encore des 
defis a relever. A plusieurs reprises, on a souligne dans 
cette salle que le Conseil devait avoir la possibilite 
d’examiner l’ensemble de la situation en matiere de 
securite et de forces militaires au Timor oriental, et 
recevoir un expose particulier sur cette question. Nous 
estimons qu’il est essentiel que le Conseil regoive des 
renseignements plus justes et plus detailles sur la si¬ 
tuation en matiere de securite sur le terrain. 

La situation en matiere de securite a evidemment 
de Timportance pour ce qui a trait au retour des refu- 
gies. M. Annabi a mentionne que l’inscription des re- 
fugies avait ete retardee jusqu’a une date indeterminee 
a cause des attaques perpetrees par des membres de la 
milice plus tot ce mois-ci contre les travailleurs ratta- 
ches au Haut Commissariat des Nations Unies pour les 
refugies (HCR). Nous condamnons ces attaques, et 
nous estimons que le HCR doit recevoir tout l’appui 
possible pour atteindre ses objectifs. 

Nous soutenons fermement TATNUTO dans son 
role qui consiste a guider le Timor oriental dans sa 
transition vers Tindependance. L’etablissement du 
Conseil national le 14 juillet et la reorganisation de 
TATNUTO visant a inclure une participation directe 
des Est-Timorais etaient d’une importance vitale. 
L’appropriation par les Est-Timorais de T Adminis¬ 
tration transitoire est fondamentale pour les commu- 
nautes locales a l’etape actuelle, et pour favoriser le 
succes a long terme de Tindependance du Timor 
oriental. 

Nous sommes heureux de voir que de plus en plus 
d’Est-Timorais prennent part au processus de recons¬ 
truction. Nous avons ete encourages lorsque M. Annabi 
a dit qu’un grand nombre de projets visant a leur assu¬ 
rer un emploi etaient mis sur pied avec succes par le 
Fonds d’affectation speciale de TATNUTO et par les 
organismes des Nations Unies. 

Nous pourrions continuer de mettre en lumiere les 
progres importants accomplis dans la tache difficile 
consistant a promouvoir la reconciliation et la recons¬ 
truction au Timor oriental. En meme temps, il est clair 
pour nous qu’il y a encore des obstacles importants. Le 
Conseil de securite et toute la communaute internatio¬ 
nale doivent continuer de jouer un role actif de diri- 
geant pour mettre en oeuvre les dispositions de la re¬ 
solution 1272 (1999). 
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Pour terminer, nous rendons hommage a 
l’ATNUTO et au Representant special du Secretaire 
general, M. Sergio Vieira de Mello, pour leurs efforts. 

M. Keita (Mali) : Je voudrais vous remercier a 
mon tour, Madame la Presidente, pour la tenue de cette 
reunion d’information sur le Timor oriental, et remer¬ 
cier M. Annabi pour la presentation du rapport tres de- 
taille du Secretaire general. Permettez-moi egalement 
d’exprimer les condoleances de la delegation du Mali a 
la famille du Casque bleu neo-zelandais, au Gouver- 
nement de la Nouvelle-Zelande et a TAdministration 
transitoire des Nations Unies au Timor oriental 
(ATNUTO). Nous esperons que Tenquete sur cet acte 
criminel sera diligente afin que les responsables puis- 
sent repondre de leurs actes devant la justice. 

Ma delegation salue une fois de plus les efforts de 
TATNUTO dans la gestion du Timor oriental; efforts 
qui se caracterisent par un progres constant. Comme en 
temoignent les informations contenues dans le rapport 
du 26 juillet du Secretaire general sur TATNUTO 
(S/2000/738). Cependant, certaines questions demeu- 
rent toujours source de preoccupation, et ma delegation 
souhaiterait a cet effet faire quelques breves observa¬ 
tions. 

Ma delegation se felicite de la mise en place du 
Conseil national, cree le 14 juillet dernier afin de rem- 
placer le Conseil consultatif national. Nul doute que de 
par sa composition plus elargie, il permettra une meil- 
leure participation des Timorais au processus politique. 
La formation, il y a quelques jours, d’un cabinet dont 
des membres sont timorais assurera une meilleure prise 
de decisions. 

Lors de Texamen de la question du Timor oriental 
le mois dernier, nous avons lance un appel a 
TATNUTO afin qu’elle veille a ce que la participation 
du peuple timorais au processus politique se deroule de 
fagon active, sereine et transparente. C’est done tres 
preoccupes que nous assistons a la montee de 
Tintolerance politique par le biais de harcelements et 
d’intimidations. Aussi nous reiterons cet appel et nous 
appuyons les mesures prises par TATNUTO pour pro- 
mouvoir Tetat de droit, tout comme nous saluons la 
normalisation continue des relations avec TIndonesie. 
La creation d’une commission frontaliere mixte char¬ 
gee de traiter toutes les affaires transfrontieres insuffle- 
ra une nouvelle dynamique dans la recherche de solu¬ 
tions a certaines questions majeures telles que le retour 
des refugies ou le paiement des pensions. 


Nous nous felicitons de la qualite de Tassistance 
humanitaire mentionnee dans le rapport du Secretaire 
general. Neanmoins, le nombre de refugies encore pre¬ 
sents au Timor occidental demeure impressionnant. 
Nous lanfons done un appel aux autorites indonesien- 
nes afin qu’elles interviennent avec plus de rigueur 
pour que cessent les actions des milices. Les attaques 
de ces milices contre le personnel humanitaire et asso- 
cie sont intolerables. 

Au chapitre economique, les conferences de To¬ 
kyo et de Lisbonne ont ete des etapes importantes pour 
la relance du secteur economique au Timor oriental. 
Nous exhortons done les pays donateurs a continuer 
d’assister TATNUTO, en relation avec les institutions 
financieres et certaines organisations specialises de 
TONU, dans l’execution de projets coherents de deve- 
loppement. L’appui du secteur prive et la promotion 
des investissements doivent etre un objectif de premier 
plan en vue de parvenir a une reduction notable du taux 
de chomage. A cet egard, ma delegation voudrait re¬ 
mercier les agences de cooperation americaines, japo- 
naises et australiennes, et tous les pays ayant contribue 
au fonds d’affectation speciale, de leur concours fort 
appreciable dans la reconstruction du Timor oriental. 

Je voudrais pour conclure exhorter la commu- 
naute internationale a continuer d’assister TATNUTO 
afin que les progres accomplis au cours de ces neuf 
derniers mois puissent etre perennises. 

La Presidente (parle en anglais ) : Je vais main- 
tenant faire une declaration en ma qualite de represen- 
tante de la Jamaique. 

Je voudrais m’associer a ce qu’ont dit les orateurs 
precedents en exprimant la reconnaissance de ma dele¬ 
gation a M. Hedi Annabi pour ses observations liminai- 
res et au Secretaire general pour son rapport, qui fait un 
inventaire excellent de la situation actuelle au Timor 
oriental, couvrant les questions de Involution politi¬ 
que, du statut des refugies, de la gouvernance et de 
Tadministration publique, de la securite et des affaires 
humanitaires, ainsi que des relations entre le Timor 
oriental et TIndonesie. 

Lorsque le Representant special du Secretaire 
general, M. Sergio Vieira de Mello, qui dirige 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO), a fait son expose au Conseil 
le mois dernier, ma delegation lui a rendu hommage, 
ainsi qu’aux hommes et aux femmes de TATNUTO, 
dont le dynamisme et le devouement ont deja permis la 
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transformation du Timor oriental a laquelle nous as- 
sistons depuis le debut de la mission. 

Nous avons pris note des faits positifs nouveaux, 
comme la participation croissante des Est-Timorais a la 
mise en place et au renforcement d’institutions de gou- 
vernance, la cooperation qui se developpe entre 
TATNUTO et le Gouvernement indonesien, et les en¬ 
gagements pris par la communaute internationale a 
l’appui du processus de reconstruction et de relevement 
du Timor oriental. Nous nous felicitons des autres eve- 
nements decrits dans le rapport du Secretaire general, 
comme la constitution du Gouvernement interimaire et 
la sortie de la premiere promotion d’officiers de police 
est-timorais. En revanche, nous sommes profondement 
preoccupes par la question du statut des refugies et les 
attaques portees probablement par des miliciens contre 
le personnel du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies (HCR) et des soldats de maintien de 
la paix. 

C’est done avec un profond regret que ma dele¬ 
gation adresse ses sinceres condoleances au Gouver¬ 
nement et au peuple neo-zelandais, et a la famille du 
soldat Leonard William Manning, tue en service le 24 
juillet dernier au Timor oriental. Ceux qui ont commis 
ce crime doivent etre rapidement traduits en justice. 

La mort de ce jeune soldat de la paix, de meme 
que les attaques continuelles de personnel du HCR, qui 
ont oblige le HCR a fermer son bureau de la ville fron- 
tiere de Betun et a retirer son personnel international 
sur place, met en lumiere les problemes de securite 
continus qui existent a la frontiere entre le Timor 
oriental et le Timor occidental, a cause des activites de 
milices armees. Les autorites indonesiennes doivent 
prendre des decisions fermes et rapides en cooperation 
avec TATNUTO pour mettre fin a ces incidents, qui 
mettent manifestement en danger la presence de secu¬ 
rite, ainsi que la vie des 85 000 refugies restes dans les 
camps du Timor occidental. En outre, le HCR doit dis¬ 
poser d’un acces libre et sans entrave a ces camps pour 
pouvoir proceder a Tenregistrement des refugies et 
determiner ainsi ceux qui souhaitent etre reinstalles et 
ceux qui preferent retourner au Timor oriental. La 
perspective d’un retrait du HCR aurait des effets de- 
vastateurs sur ce processus. 

Les informations faisant etat de harcelements et 
d’intimidation de minorites religieuses et ethniques 
sont egalement preoccupantes. On signale des cas 
d’intimidation de groupes ne faisant pas partie du 


Conseil national de la resistance timoraise. Nous pen- 
sons que le processus de democratisation au Timor 
oriental ne peut evoluer sans Tinclusion de tous les 
groupes et de toutes les parties. Les acquis obtenus 
jusqu’a present doivent etre renforces, et non detruits. 
La tolerance des differents groupes des deux cotes de la 
scene politique, religieuse et ethnique doit etre Tun des 
fondements d’un Timor oriental independant. 

Le role de TATNUTO dans la promotion de la 
coexistence pacifique et de la stabilite apparait claire- 
ment dans le programme recemment mis en place sur 
Tavenir de la democratie au Timor oriental. Nous nous 
felicitons de ce programme et nous aimerions en ap- 
prendre davantage sur ses realisations et ses strategies 
au cours d’exposes futurs. Ma delegation appuie vigou- 
reusement cette entreprise, dont nous pensons qu’elle 
est propre a promouvoir une culture de tolerance et de 
paix. 

Ma delegation tient egalement a saluer le role 
joue par TATNUTO, en collaboration avec les organi¬ 
sations humanitaires, dans Tacheminement de l’aide 
humanitaire dans Tensemble du pays, comme l’a mon- 
tre la mise en place d’un centre de coordination destine 
a aider les organisations non gouvernementales dans 
leur tache. Le developpement des capacites des organi¬ 
sations de developpement locales est un aspect impor¬ 
tant du travail de ce centre. En outre, le fait d’avoir 
confie la gestion de ce centre aux Est-Timorais est tres 
positif, car les groupes et organisations locaux sont, a 
notre avis, au coeur des initiatives de developpement 
des communautes locales et cela contribuera, a long 
terme, a la stabilite de ces initiatives. 

Le rapport du Secretaire general note une certaine 
amelioration de la situation economique, en particulier 
Texpansion moderee de Tactivite des entreprises et la 
forte reprise du secteur agricole, en raison de la bonne 
recolte de cafe et de la demande interieure. Les projets 
encadres par TAgency for International Development 
des Etats-Unis, TAgence japonaise de cooperation in¬ 
ternationale et TAgence australienne de developpement 
international, ainsi que les projets finances par le Londs 
d’affectation speciale des Nations Unies, ont contribue 
de maniere importante a la creation d’emplois et a 
T amelioration de la situation generate sur le marche de 
Temploi. Nous reconnaissons, toutefois, que ces pro¬ 
grammes ont une fin et que leur disparition risque 
d’entrainer une baisse des offres d’emploi. Cela aurait 
des repercussions negatives sur la situation au Timor 
oriental, ou le taux de chomage depasse encore de loin 
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50 %. II est done essentiel de creer un climat propice 
aux investissements du secteur prive. 

La Jama'ique reconnait les taches enormes qui 
restent a accomplir. Le processus en cours au Timor 
oriental doit etre examine dans une perspective a long 
terme, chaque evolution etant vue comme un pas en 
avant vers la creation d’un territoire independant. 

Notre delegation souscrit aux criteres de refe¬ 
rence fixes par le Secretaire general et son Represen- 
tant special, qui sont des moyens de donner aux Est- 
Timorais une bonne base pour l’independance. II s’agit 
notamment des dispositions concernant la securite du 
Timor oriental apres Tindependance; de la mise en 
place d’un appareil judiciaire credible, d’une structure 
efficace pour assurer 1’ordre public et d’un service pu¬ 
blic efficace; de Tadoption, enfin, d’une constitution et 
de la tenue d’elections democratiques. L’ATNUTO a 
remporte, en moins d’un an et dans des conditions dif- 
ficiles, des succes bien mesurables et nous saluons une 
fois de plus le Representant special du Secretaire gene¬ 
ral, les hommes et les femmes de l’ATNUTO et la po¬ 
pulation du Timor oriental, que nous assurons de notre 
solidarity et de notre appui indefectible. 

Je reprends a present mes fonctions en tant que 
President du Conseil. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le repre¬ 
sentant de la Nouvelle-Zelande. Je Tinvite a prendre 
place a la table du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Powles (Nouvelle-Zelande) (parle en an¬ 
glais) : Je me felicite d’avoir eu la possibility de parti- 
ciper a cette seance. J’ai regu pour instructions de mon 
Gouvernement de prendre la parole aujourd’hui pour 
exprimer notre inquietude quant a la situation qui a 
conduit au meurtre lundi dernier d’un soldat neo- 
zelandais qui faisait partie de la force de maintien de la 
paix des Nations Unies au Timor oriental. 

Comme les membres du Conseil l’ont appris par 
un recent communique du Secretariat, le soldat Man¬ 
ning etait membre d’une petite patrouille de reconnais¬ 
sance qui avait ete depechee pour verifier des informa¬ 
tions venant de Timorais, qui faisaient etat de la pre¬ 
sence de milices le long de la frontiere avec le Timor 
occidental. Le 24 juillet, a 10 h 30, heure de Timor, la 
patrouille a ete attaquee par un groupe soupgonne 
d’appartenir aux milices, qui etait embusque dans des 
positions bien defendues, au cours de cette operation, 
le soldat Manning a ete tue. Lorsque son corps a ete 


retrouve quelques heures plus tard, on a constate qu’il 
avait ete inutile. 

La mort d’un soldat de la paix des Nations Unies 
en service actif est un evenement qui n’est que trop 
frequent. Je pense aux pertes en vies humaines qui ont 
ete infligees tout recemment aux pays fournisseurs de 
contingents a la Mission des Nations Unies en Sierra 
Leone (MINUSIL). Le cas du soldat Manning se dis¬ 
tingue peut-etre par les circonstances qui entourent son 
deces. Le mois dernier dans cette salle, nous avons 
parle des incursions recentes par les milices et 
d’attaques visant les soldats de la paix de l’ONU, y 
compris du fait qu’un soldat de la paix originaire de 
l’Australie a ete blesse. Tout en reconnaissant les me- 
sures positives prises jusqu’a present par l’lndonesie, 
nous avons appele en juin dernier le Gouvernement 
indonesien a renouveler ses efforts pour controler les 
milices se trouvant au Timor occidental. 

Mon gouvernement exprime sa reconnaissance 
pour les messages de sympathie qu’il a regus des mem¬ 
bres du Conseil de securite et qui ont ete mentionnes 
dans la declaration a la presse que vous avez faite, Ma¬ 
dame la Presidente, au nom du Conseil, mardi dernier. 
Nous avons transmis ce message a la famille du soldat 
Manning. Nous vous remercions egalement des messa¬ 
ges de condoleances que nous avons regus ce matin, et 
notamment de celui que le Sous-Secretaire general, M. 
Annabi, nous a adresse au nom du Secretaire general, 
nous transmettrons egalement ces messages a la famille 
du soldat Manning. Nous exigeons a present que ceux 
qui sont responsables de sa mort soient traduits en jus¬ 
tice. Nous nous felicitons des efforts entrepris a cet 
effet par le Gouvernement indonesien et nous sommes 
certains qu’il y aura la plus grande cooperation possi¬ 
ble entre les parties concernees pour parvenir a ces re- 
sultats. 

Le climat d’insecurite qui regne le long de la 
frontiere entre le Timor oriental et l’lndonesie dure 
depuis beaucoup trop longtemps. Nous prions une nou- 
velle fois le Gouvernement indonesien de redoubler 
d’efforts pour mettre fin a toutes les activites des mili¬ 
ces au Timor occidental. Cela necessitera des mesures 
efficaces pour desarmer et demanteler les groupes de 
milices. II faut faire preuve de fermete a l’egard des 
extremistes. 

En outre, la presence continue d’un nombre im¬ 
portant de refugies au Timor occidental fournit un pre- 
texte pour justifier la presence des milices et leurs acti- 
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vites. Nous sommes vivement preoccupes de constater 
que le rapatriement des refugies au Timor oriental a 
pratiquement cesse. Ces derniers continuent d’etre en 
butte a des menaces et des intimidations. Les autorites 
indonesiennes doivent adopter des mesures efficaces 
pour eliminer les obstacles qui entravent le rapatrie¬ 
ment et la reinstallation des refugies conformement a 
leurs souhaits. Le personnel du Haut Commissariat des 
Nations Unies pour les refugies doit se voir accorder 
un acces sans entraves a ces personnes et il doit rece- 
voir, avec les membres des autres organisations huma- 
nitaires, une protection adequate. II importe au plus 
haut point que 1’ordre public et la securite a Tinterieur 
comme a Texterieur des camps de refugies soit retablis 
des que possible. Cela releve clairement de la respon- 
sabilite du Gouvernement indonesien, de ses forces 
armees et de sa police. 

La Nouvelle-Zelande condamne ceux qui mena- 
cent la stabilite du Timor oriental et le processus de 
paix et de reconciliation entrepris sous les auspices de 
l’ONU, au nom duquel le soldat Manning a consenti le 
sacrifice ultime. Le rapport tres precieux du Secretaire 
general indique de maniere tres claire les progres im- 
portants qui ont ete realises par TATNUTO au cours 
des six derniers mois en depit des enormes defis qu’il a 
du affronter. Nous nous felicitons en particulier de la 
participation directe et accrue des Timorais a 
Tadministration du territoire au cours de la periode a 
Texamen. Mais nous ne pouvons plus accepter que 
ceux qui ont ete deployes au Timor oriental et qui 
viennent de plusieurs nations du monde pour servir la 
paix munis d’un mandat qui leur a ete confie par ce 
Conseil soient victimes d’actes de violence. 

La Presidente (parle en anglais ) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est la representante du Portu¬ 
gal. Je l’invite a prendre place a la table du Conseil et a 
faire sa declaration. 

Mine Paiva (Portugal) (parle en anglais ) : Je 
voudrais tout d’abord remercier le Secretaire general 
de son excellent rapport sur TAdministration transi- 
toire des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) 
et feliciter le Sous-Secretaire general, M. Annabi, pour 
son expose tres complet. 

Nous saluons les mesures qui ont ete prises pour 
renforcer les activites d’edification des capacites des 
Timorais grace notamment a leur participation au Gou¬ 
vernement de transition. Nous nous felicitons en outre 
des efforts tres louables faits par TATNUTO, sous la 


direction eclairee du Representant special du Secretaire 
general, M. Sergio Vieira de Mello, pour assurer la re¬ 
mise en etat des infrastructures et mettre en place des 
mecanismes et des systemes dans les domaines de 
Teducation, de la sante et de Tappareil judiciaire. 

En depit de tous les efforts faits par TATNUTO 
pour trouver une solution au probleme des refugies et 
assurer la securite aux frontieres, force est de recon- 
naitre que le dialogue avec les autorites indonesiennes 
n’a pas encore produit les resultats escomptes. C’est 
avec un vif regret que je fais part de la profonde in¬ 
quietude du Gouvernement portugais a la suite du 
meurtre d’un soldat de la paix neo-zelandais par des 
elements qui ont traverse la frontiere du Timor occi¬ 
dental vers le Timor oriental. Le Portugal qui deplore 
vivement cette situation, a deja transmis par les voies 
appropriees ses condoleances et sa solidarity au Gou¬ 
vernement neo-zelandais et a la famille du soldat Wil¬ 
liam Manning. 

Ces evenements regrettables jettent une ombre 
sur le processus de transition du Timor oriental vers 
Tindependance. Malgre tous les efforts faits et les de¬ 
clarations publiques du Gouvernement indonesien, les 
activites menees par certains elements des milices le 
long de la frontiere continuent d’etre largement in- 
controlees. Le Portugal demande par consequent aux 
autorites indonesiennes, et en particulier a ses forces 
militaires, de bien vouloir cooperer plus etroitement 
avec TATNUTO pour desarmer et demanteler definiti- 
vement les milices en vue de mettre fin aux incursions 
frontalieres a partir du Timor occidental et de traduire 
en justice les membres des milices qui sont coupables 
de crimes. 

Le Portugal regrette les difficultes rencontrees et 
la lenteur du processus de retour des refugies est- 
timorais qui se trouvent toujours dans la partie occi- 
dentale de Tile. Nous exprimons egalement notre vive 
preoccupation face a la presence continue de milices 
dans les camps de refugies et a leurs pratiques 
d’intimidation dirigees contre le personnel du Haut 
Commissariat des Nations Unies pour les refugies. 

Les autorites portugaises se felicitent de 
Tattention que le Conseil de securite accorde au pro¬ 
cessus de transition du Timor oriental vers 
Tindependance et elles esperent que le Conseil conti- 
nuera de suivre de pres cette question. Le Portugal 
reste fermement engage a oeuvrer avec TIndonesie et 
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avec l’ONU pour promouvoir 1’application des accords 
de New York. 

La Presidente (parle en cmglciis) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant de 
l’Australie. Je l’invite a prendre place a la table du 
Conseil et a faire sa declaration. 

M. Stuart (Australie) (parle en anglais) : Je 
rends hommage a la decision que vous venez de pren¬ 
dre, Madame la Presidente, d’ouvrir cette reunion a la 
participation des pays qui ne sont pas membres du 
Conseil. Les evenements survenus ces derniers jours 
ont une fois de plus mis en exergue les problemes aux- 
quels le peuple du Timor oriental et la communaute 
Internationale continuent de se heurter dans le cadre du 
processus de transition. Ces defis meritent que tous les 
Etats Membres de 1’ONU se preoccupent de cette 
question et cela justifie l’ouverture de la reunion du 
Conseil a une plus large participation. 

Le Gouvernement australien a ete profondement 
attriste par le deces d’un soldat de la paix neo- 
zelandais le 24 juillet qui est tombe aux mains 
d’elements soupgonnes d’appartenir aux milices le long 
de la frontiere entre le Timor oriental et le Timor occi¬ 
dental. Nous demandons au Gouvernement indonesien 
de traduire en justice les personnes responsables de la 
mort du soldat Manning. 

Nous condamnons le comportement violent de 
ceux qui continuent de s’efforcer de destabiliser le pro¬ 
cessus de paix et de reconciliation au Timor oriental. 
Cet evenement tragique sert a rappeler a la commu¬ 
naute Internationale qu’il lui reste encore quelques de¬ 
fis a relever pour assumer ses engagements a 1’egard de 
la population du Timor oriental. 

L’Australie demande a toutes les parties de faire 
preuve d’une plus grande determination pour eliminer 
les activites des milices des deux cotes de la frontiere. 

Nous sommes bien conscients des efforts qui ont 
deja ete faits au niveau le plus eleve du Gouvernement 
indonesien pour traiter de ce probleme, mais c’est au 
Gouvernement qu’il appartient de prendre les mesures 
qui s’imposent pour empecher de tels incidents. 

Nous prions instamment l’lndonesie de redoubler 
d’efforts pour mettre fin aux activites des milices au 
Timor occidental en traduisant notamment en justice 
les membres des milices qui ont commis des crimes. 


La situation dans les camps de refugies au Timor 
occidental est une autre source d’inquietude pour le 
Gouvernement australien. Les activites des milices qui 
se poursuivent a Tinterieur des camps et au-dehors 
continuent de faire tort aux refugies qui sont les mem¬ 
bres les plus vulnerables de la societe du Timor orien¬ 
tal. Tant que ces personnes ne pourront rentrer au Ti¬ 
mor oriental en toute securite et qu’elles ne pourront 
decider librement de leur avenir, le processus de re¬ 
conciliation restera fragile. 

Nous demandons une nouvelle fois aux autorites 
indonesiennes de prendre toutes les mesures necessai- 
res pour mettre fin aux activites des milices au Timor 
occidental en les desarmant et en les demantelant, en 
les expulsant des camps de refugies, et en renforgant la 
cooperation avec TAdministration transitoire des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental (ATNUTO) pour 
s’assurer que les incursions des milices a la frontiere 
prennent fin. 

Nous demandons egalement au Gouvernement 
indonesien de tout mettre en oeuvre pour accelerer le 
rapatriement et la reinstallation des refugies, en sepa- 
rant notamment les milices des refugies, en s’assurant 
que les organisations internationales aient un acces 
sans entraves aux refugies pour qu’ils puissent deter¬ 
miner leurs preferences et assurer le suivi du rapatrie¬ 
ment, nous lui demandons egalement de travailler avec 
le Haut Commissariat des Nations Unies pour les refu¬ 
gies (HCR) pour qu’il reponde a ses vives inquietudes 
quant a la capacite du Gouvernement de continuer 
d’assumer ses responsabilites au Timor occidental et 
nous lui demandons de prevoir, de concert avec la 
communaute internationale, la reinstallation perma- 
nente de ceux qui ne souhaitent pas revenir au Timor 
oriental. 

La Presidente (parle en anglais) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant du Japon. Je 
l’invite a prendre place a la table du Conseil et a faire 
sa declaration. 

M. Kobayashi (Japon) (parle en anglais) : Je 
vous remercie, Madame la Presidente, de nous avoir 
donne la possibility d’exposer le point de vue du Japon 
sur la situation au Timor oriental, compte tenu des eve¬ 
nements recemment survenus et notamment de la mort 
tragique, le 24 juillet dernier, du soldat Leonard Wil¬ 
liam Manning. Le Gouvernement et le peuple du Japon 
transmettent leurs sinceres condoleances a la famille du 
soldat Manning qui a donne sa vie au service de la 
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cause de la paix et expriment leur sincere sympathie au 
Gouvernement et au peuple de la Nouvelle-Zelande. 

Le point de vue du Japon sur la situation au Ti¬ 
mor oriental, tel qu’il l’a expose lors de la seance pu- 
blique du mois dernier, reste inchange. Je voudrais au- 
jourd’hui axer mes observations sur les evenements 
recents et sur des questions que nous n’avions pas de- 
veloppees dans nos interventions precedentes. 

Tout d’abord, nous sommes tres preoccupes par la 
reprise recente des activites des milices dans les zones 
frontalieres du Timor oriental. Comme nous l’avons 
souligne a maintes reprises, le maintien de la securite 
est un prealable au succes des activites d’edification de 
la nation et aucun effort ne doit etre epargne pour at- 
teindre cet objectif. Nous reconnaissons que grace aux 
mesures prises par le Gouvernement indonesien, les 
incidents causes par les milices dans les zones fronta¬ 
lieres ont ete moins frequents apres le mois d’avril, 
neanmoins, les evenements recents montrent que ces 
efforts doivent etre poursuivis et intensifies. 

Ces efforts doivent etre doubles. Tout d’abord, les 
zones frontalieres doivent etre securisees pour prevenir 
les incursions transfrontalieres. A cet egard, nous de- 
mandons aux forces militaires indonesiennes et a 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO) de cooperer plus etroitement 
en vue d’appliquer dans son integralite le Memoran¬ 
dum d’accord sur une coordination tactique signe le 11 
avril dernier. D’autre part, il faut s’attaquer a la cause 
profonde du probleme en desarmant et en demantelant 
les milices au Timor occidental. Pour aussi difficile et 
complexe que soit cette tache, seul le Gouvernement 
indonesien est en position de prendre des mesures effi- 
caces a cette fin et nous lui demandons de faire de 
nouveaux efforts en ce sens. 

Le Japon est egalement preoccupe par le sort des 
refugies est-timorais qui sont toujours au Timor occi¬ 
dental. Les efforts deployes par les autorites indone¬ 
siennes et par le Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies (HCR) ont permis a plus de 167 000 
refugies de rentrer au Timor oriental, mais le Secretaire 
general estime que 85 000 a 120 000 refugies se trou- 
vent encore au Timor occidental. Etant donne Tabsence 
de progres concrets realises a cet egard au cours des 
derniers mois, il est evident que les parties concernees 
devront faire des efforts plus intenses. Il convient ega¬ 
lement de rappeler que les ressources du HCR ne sont 
pas illimitees. Le Japon estime toutefois que l’appui 


international est essentiel pour regler cet epineux pro¬ 
bleme, et appuie les activites et les efforts du HCR. 
Nous prions les autorites indonesiennes de deployer 
d’autres efforts pour collaborer avec le HCR, car il 
s’agit la du seul moyen efficace pour resoudre le pro¬ 
bleme des refugies. 

L’incident tragique survenu recemment et le 
manque de progres realises a Tegard de certains as¬ 
pects de la situation renforcent la necessite pour toutes 
les parties et tous les protagonistes de faire des efforts 
continus et determines. A ce propos, je tiens a reiterer 
une fois de plus Tengagement du Japon a collaborer, 
dans la mesure de ses capacites, avec T ATNUTO et la 
population du Timor oriental dans leurs efforts en vue 
d’edifier une nation pacifique et democratique. 

La Presidente (parle en anglais ) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant de 
Tlndonesie. Je Tinvite a prendre place a la table du 
Conseil et a faire sa declaration. 

M. Wibisono (Indonesie) (parle en anglais ) : Ma 
delegation a pris note du rapport tres complet du Se¬ 
cretaire general publie sous la cote S/2000/738. 
Comme nous avons participe a la seance du Conseil du 
27 juin 2000 portant sur la situation au Timor oriental, 
nous nous bornerons a aborder les evenements qui sont 
survenus depuis un mois. 

Comme Tindique le rapport susmentionne, le 
Gouvernement indonesien a etabli un niveau de colla¬ 
boration satisfaisant avec TAdministration transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO), de¬ 
puis que celle-ci a ete creee par le Conseil de securite. 
Parmi les evenements qui temoignent de la volonte 
sincere Tlndonesie de collaborer au developpement du 
Timor oriental et de Tappuyer, on retrouve, entre au- 
tres, la visite du President Abdurrahman Wahid a Dili 
le 29 fevrier 2000 et la signature d’un communique 
commun sur des questions qui doivent etre reglees afin 
d’etablir des relations amicales et mutuellement avan- 
tageuses entre Tlndonesie et le Timor oriental. Les 
deux parties se sont engagees a prendre des mesures 
qui touchent notamment la promotion du commerce et 
des communications; la mise en place d’une collabora¬ 
tion juridique; Touverture de bureaux de representants 
a Jakarta, a Dili et a Kupang; et la possibility pour les 
Est-Timorais de continuer a avoir acces aux etablisse- 
ments d’enseignement indonesiens. 

A la suite de discussions intensives qui se sont 
deroulees a Djakarta sur des questions juridiques le 
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6 avril 2000, le Gouvernement indonesien et 
l’ATNUTO ont conclu un Memorandum d’accord sur la 
cooperation dans les domaines juridique, judiciaire et 
des droits de i’homme. Dans le cadre de 1’application 
de ce memorandum, les autorites indonesiennes ont 
continue de donner tous les appuis possibles aux efforts 
visant a traduire en justice les auteurs presumes de 
violations des droits de I’homme. A cet egard, une 
equipe du bureau du Ministere de la justice indone- 
sienne s’est rendue a Dili le 19 juillet pour une mission 
de 10 jours dont l’objectif est de reunir des elements de 
preuve et des temoignages relatifs aux cinq affaires 
penales prioritaires que doit presenter l’lndonesie. 
Pendant cette visite, l’equipe indonesienne a rencontre 
des responsables de 1’Unite des crimes graves de 
l’ATNUTO, ainsi que de son Bureau politique et de son 
Bureau des droits de l’homme. 

Comme le rapport le recommit au paragraphe 52, 
la situation en matiere de securite a ete «generalement 
stable». Conformement au memorandum d’accord re- 
latif a la coordination tactique dans la zone frontaliere 
destinee a renforcer la cooperation, signe entre le 
commandant de la province de 1’est du Timor occiden¬ 
tal (Nusa Tengarra) et le Commandant de la force de 
l’ATNUTO le 11 avril 2000, les Forces armees indone¬ 
siennes, en s’acquittant de leur responsabilite d’assurer 
la securite de leur cote de la frontiere, ont deploye des 
bataillons supplementaires sur la frontiere pour assurer 
la securite et la stabilite. Ces efforts renouveles ont 
debouche sur une situation encore plus calme. 

On a une autre preuve de la cooperation de 
l’lndonesie dans le grand nombre d’accords conclus 
avec l’ATNUTO a la suite de trois series de negocia- 
tions. A la suite de la troisieme serie de negociations a 
Surabaya, au debut du mois, les deux parties ont 
convenu, notamment, de creer une commission fronta¬ 
liere mixte qui se verra confier la tache d’etablir un 
regime frontalier, y compris la demarcation des frontie- 
res entre la province de Test du Timor occidental (Nusa 
Tenggara) et le Timor oriental et le trace de la frontiere 
maritime entre l’lndonesie et le Timor oriental. Cette 
commission qui sera composee de responsables du 
Gouvernement indonesien et de representants de 
l’ATNUTO, devrait commencer a travailler dans un 
avenir proche afin d’etablir tout d’abord un regime de 
passage de la frontiere et de visites d’lndonesiens et de 
Timorais de l’Est. En outre, le Gouvernement indone¬ 
sien et l’ATNUTO travaillent actuellement a definir les 
conditions de transit entre l’enclave d’Oecussi et le 


reste du Timor oriental. La question des pensions des 
anciens employes est-timorais de l’lndonesie vivant au 
Timor oriental est egalement examinee par les deux 
partis. 

Ma delegation estime qu’il est pertinent de reaf- 
firmer qu’il n’y a pas de solution simple au probleme 
complexe des refugies dans la province de Test du Ti¬ 
mor occidental (Nusa Tenggara). Des le depart, le 
Gouvernement indonesien n’a epargne aucun effort 
pour cooperer avec 1’ATNUTO, le HCR et les autres 
organisations humanitaires internationales competentes 
afin d’accelerer le rapatriement des refugies. Ces quel- 
ques derniers mois, la reinsertion de 167 000 refugies 
dans la societe du Timor oriental s’est generalement 
deroulee «sans probleme», selon le paragraphe 13 du 
rapport. 

Malgre ces efforts, le rapatriement des refugies 
restants dans la region de la province de Test du Timor 
occidental (Nusa Tenggara) serait grandement facilitee 
s’ils recevaient des garanties appropriees en ce qui 
concerne les besoins fondamentaux, notamment 
1’alimentation, le logement et la securite au Timor 
oriental. Pour reussir a regler ce probleme il faut une 
assistance tres necessaire de la part de la communaute 
internationale. En meme temps, la responsabilite a 
l’egard des refugies est collective et done l’ONU a un 
role important a jouer pour repondre aux preoccupa¬ 
tions des refugies. 

Ma delegation regrette la decision du HCR de 
fermer temporairement son bureau de Betun en raison 
de preoccupations liees a la securite pendant 
l’enregistrement des refugies. Nous avons note nean- 
moins que le HCR poursuivra ses activites depuis 
Atambua. Pour repondre a ces preoccupations, ainsi 
que pour accelerer le rapatriement des refugies, une 
reunion a ete organisee entre differentes factions du 
Timor oriental, le Representant special du Secretaire 
general, le commandant de la Force des Nations Unies 
et le Commandement militaire d’Udayana a Denpasar 
(Bali) les 26 et 27 juillet. Nous esperons que cette re¬ 
union aura un resultat positif. Pendant cette reunion, 
les parties concernees ont exprime un accord initial 
tendant a Tacceleration du retour des refugies et ont dit 
leur espoir de voir ce plan rapidement applique. 

A cet egard, si nous soulignons la necessite impe¬ 
rative de promouvoir la reconciliation entre les Est- 
Timorais quelles que soient leurs convictions politi- 
ques, ma delegation est heureuse d’informer le Conseil 
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que cette entreprise s’est recemment engagee en marge 
de la reunion de Bali. Nous pensons qu’il s’agit la d’un 
fait encourageant dans le contexte de la creation d’une 
base solide qui permettra d’edifier une societe harmo- 
nieuse au Timor oriental. 

La politique constante de l’lndonesie a toujours 
ete de condamner vigoureusement tous les actes de 
violence, y compris l’incident tragique qui s’est de- 
roule a Suai, au Timor oriental, le 23 juillet. 
L’assassinat d’un Casque bleu neo-zelandais des Na¬ 
tions Unies est profondement deplorable pour ma dele¬ 
gation. En cette occasion solennelle, ma delegation 
s’associe aux autres orateurs pour presenter nos since- 
res condoleances a la famille endeuillee en cette heure 
de douleur. Malgre les efforts inlassables du Gouver- 
nement indonesien pour assurer la securite, il est im¬ 
possible dans des circonstances aussi precaires et in- 
certaines de controler les actions de chaque individu 
dans les camps de refugies. L’incident s’est produit 
apres les efforts considerables deployes par le Gouver- 
nement indonesien pour prevenir de tels actes de vio¬ 
lence. L’ATNUTO a decrit ces actes comme des inci¬ 
dents isoles. 

Le Gouvernement indonesien a neanmoins repon- 
du rapidement a cet incident tragique en apportant son 
entiere cooperation a Tenquete en cours. Sa coopera¬ 
tion exemplaire est refletee par l’invitation que 
l’lndonesie a faite au Gouvernement neo-zelandais de 
mener une enquete commune sur cet incident qui a 
concerne un ressortissant neo-zelandais. Meme s’il 
s’agit la du premier deces d’un casque bleu de 1’ONU 
au Timor oriental qui soit en rapport avec des activites 
de combat, ma delegation est convaincue que la perte 
d’une vie est une perte de trop, qui exige notre atten¬ 
tion urgente. 

II faudrait peut-etre rappeler qu’afin d’eviter la 
repetition d’incidents malheureux, les autorites indone- 
siennes avaient deja propose a l’ATNUTO de mettre en 
place des patrouilles mixtes et des postes frontaliers 
mixtes et de proceder a un echange d’officiers de liai¬ 
son militaires. Mais, malheureusement, ces proposi¬ 
tions ont ete rejetees par l’ATNUTO pour le motif que 
les parties interessees devaient etre responsables de la 
securite de leur cote respectif de la frontiere. 

Enfin, le Secretaire general declare que la meil- 
leure fafon d’assurer un avenir au Timor oriental 


«consiste a instaurer des relations saines avec des 
pays de la region, en particulier avec l’lndonesie, 
son voisin le plus proche». (S/2000/738, par. 67) 

De fait, en parvenant a ce noble objectif, on pour- 
ra inaugurer une nouvelle ere d’amitie et de bons rap¬ 
ports qui sera a Tavantage mutuel des deux peuples. A 
cette fin, l’lndonesie continuera d’apporter sa coopera¬ 
tion et son appui. Nous voudrions egalement saisir 
cette occasion pour exprimer notre reconnaissance au 
Representant special du Secretaire general et aux autres 
parties concernees pour leurs efforts visant a mener a 
bien cette tache difficile et complexe. 

La Presidente (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole a M. Annabi pour lui permettre de 
repondre aux observations et aux questions qui lui ont 
ete adressees. 

M. Annabi (parle en anglais ) : Comme il est 
tard, je m’efforcerai d’etre bref. Fondamentalement, il 
y a eu deux questions. Tune traitait de la situation des 
FALINTIL et de ce que Ton pourrait faire pour 
l’ameliorer, et l’autre portait sur ce qui pourrait etre 
fait concernant les refugies au Timor occidental. 

En ce qui concerne les FALINTIL, certains mem- 
bres de celles-ci sont charges de la securite a 
TATNUTO; d’autres assument les fonctions de liaison 
entre TATNUTO et la population locale. Ils se sont 
bien entendu vu offrir la possibility de postuler pour 
integrer la nouvelle force de police du Timor oriental 
mais ils ont choisi de ne pas le faire pour des raisons 
bien comprehensibles. Nombre d’entre eux se sont mis 
en conge, parfois de longue duree, et sont rentres dans 
leur foyer. Suite a cela, l’effectif des FALINTIL dans le 
cantonnement d’Aileu est passe de plus de 1 000 per- 
sonnes a moins de 500. L’ATNUTO est en train 
d’examiner differentes possibilites en ce qui concerne 
la reinsertion dans la vie civile des membres des 
FALINTIL qui n’integreront pas les forces de defense 
ou de securite, soit parce qu’ils ne le souhaitaient pas 
soit parce qu’ils ne repondaient pas aux criteres requis. 
Nous pensons que les recommandations qui vont etre 
elaborees dans le cadre de l’etude du King’s College 
actuellement en cours sur la mise en place eventuelle 
de forces de securite et de defense au Timor oriental 
permettront a TATNUTO de progresser sur ces ques¬ 
tions. Entre temps, il est evident que les membres des 
FALINTIL qui sont encore cantonnes regoivent des 
vivres; on s’emploie egalement a ameliorer leurs 
conditions de logement et leurs conditions de vie en 
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general, tout en leur allouant des fonds provenant du 
budget global du Timor oriental, comme je Tindiquais 
dans ma declaration. 

Les mesures pouvant etre prises pour ameliorer la 
situation des refugies au Timor occidental sont, je 
crois, bien connues, certaines ayant ete mentionnees 
par les membres du Conseil. En resume, il faut un ac- 
ces sans entrave aux refugies; des garanties pour la 
securite des refugies et des agents humanitaires; la se¬ 
paration des anciens soldats, policiers et fonctionnaires 
des autres refugies; et Torganisation d’une operation 
credible de recensement, qui permettrait au HCR de 
confirmer le nombre exact de personnes se trouvant 
actuellement dans les camps et de verifier leurs be- 
soins. Le Gouvernement indonesien favoriserait le re¬ 
tour des refugies en s’engageant a verser des retraites 
aux fonctionnaires, y compris apres Tindependance. 
Enfin, comme je l’ai dit dans ma declaration, il faut 


encourager le Gouvernement indonesien a prendre des 
mesures pour mettre fin aux activites des milices dans 
les camps. 

Le Conseil pourrait evoquer ces points dans le 
projet de declaration presidentielle qu’il va examiner 
dans les jours a venir; les membres du Conseil souhai- 
teront peut-etre aussi, a titre individuel, engager le 
Gouvernement indonesien a etudier la fa^on dont ces 
mesures pourront etre adoptees et mises en oeuvre. 

La Presidente (parte en anglais ) : Je remercie 
M. Annabi des precisions qu’il a apportees. 

Il n’y a pas d’autre orateur inscrit sur ma liste. Le 
Conseil de securite a ainsi acheve la phase actuelle de 
Texamen de la question inscrite a son ordre du jour. 

La seance est levee a 14 h 10. 
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